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ETUDE ETANALYSE DU MILIEU NATUREL 

«Les cours d'eau dans notre région ont un régime caractérisé par 

-: l'irrégularité de l'écoulement et par des manifestations hydrologiques brutales. 

Le déficit hydrique de l'été détermine un régime d'écoulement temporaire pour 

un grand nombre de petits cours d'eau » (KAZI TANT; 1995). 

- 	
• La zone steppique: 

Le réseau hydrographique de la zone steppique est constitué d'Oueds qui ne 

coulent qu'en période de crue. 

- 	D'un point de vue hydrographique, on distingue: 

- Les Oueds de la steppe, la plupart sont des torrents intermittents dont le lit n'est 

- 	rempli qu'en période de crues tel que : l'Oued Ben Teicha à El Aouedj, l'Oued 

Zelizlat à Ras El Ma et l'Oued El Guentara à Sebdou; 

- Les sources rares et peu abondantes : source Tarbzoult, source Sahb Gueffoul; 

- 	- Une zone de drainage en bassin fermé dite d'endoréisme correspondant à la 

steppe, c'est -à- dire à l'ensemble régional compris entre les isohyètes 200 et 

- 	400 mm. 

I.6.2.Géologie: 

Les travaux de F. DOUWŒRGUE (1990) ont contribué largement à faire 

progresser la géologie dans l'Oranais et surtout les montagnes de Tlemcen. Un 

effort considérable a été réalisé par la suite de nombreux géologues sur la 

situation des grandes unités géologiques: [BENEST (1972 et 1985); ELMI 

(1973) et LUCAS (1942)].. 

- 	GARDIA en 1975, a précisé dans ses travaux que la région de Tlemcen fait 

- 	partie du Jurassique supérieur. Les grés de Boumediéne se trouvent sous les 

dolomies. 

- 	Dans ses travaux; en 1985; BENEST a montré que ces dolomies 

présentent de vastes affleurements dans tout le secteur de Tlemcen. Les Monts 

- 	de Tlemcen se développent entre les transversales de la Tafna - Magoura et Ain- 

Tellout. 

Page 51 



ETUDE ETANALYSE DU MILIEU NATUREL 

Le calcaire de Zarifet correspond aux calcaires bleus à géodes et perdent 

rapidement leur individualité vers le Sud (DOUMERGIIE, 1910). 

D'un point de vue lithologique, on distingue, les dolomies et calcaires 

dolomitiques jurassiques, les marno-calcaires, les grés et argiles rouges, les 

congloméras d'âge Eocène et d'âge indéterminé et le gypse (GARDIA, 1975). 

- L'étude du quaternaire est nécessaire puisqu'il recouvre de grandes 

surfaces dans les Hautes Plaines Steppiques et que les caractères de ces 

formations se reflètent très souvent dans les propriétés des sols 

[POUGET(1980) ; RUELLAN (1976)]. 

Les conditions climatiques (relative aridification) et un certain répit 

orogénique ont permis la formation d'une croûte dure et extrêmement résistante 

à l'érosion: c'est la dalle moulouyenne [BENEST (1985); POUGET (1980); 

RIJELLAN (1976)]. 

C'est à partir de cette période que débute le Quaternaire caractérisé par les 

actions combinées, du climat, par l'intennédiaire du couple érosion- dépôts et 

des mouvements internes de l'écorce terrestre (subsidence, soulèvement, 

plissement). 

L'histoire de cette époque est fondée sur la théorie climatique admettant un 

cycle caractérisé par un pluvial et un interpiuvial où morphogenèse et 

pédogenèse se succèdent. (Voir carte N°05). 

Au cours du maximum du pluvial, le climat est frais et humide, la 

morphologie est active et l'Instabilité des versants, s'oppose à la pédogenèse. 

Cette dernière ne peut affecter les matériaux transportés qu'à l'occasion de 

phases d'accalmies du pluvial lorsqu'une végétation suffisante s'installe. 

Pendant l'interpluvial, l'aridité du climat raréfie la végétation et un régime 

de précipitation à caractère irrégulier se rapprochant des conditions actuelles 

s'installe (TRAYSSAC, 1980).Ces caractéristiques favorisent la concentration 

iz 
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du ruissellement et l'érosion des formations géologiques et des sols. La 

- 	pédogenèse pendant cette période est réduite. 

Les dépressions sont constituées par des sols à salure et alcalisation très 

- 	fortes en liaison avec une hydromorphie. La salure est en générai de type 

- 	chloruro-sulfaté. Dans les régions arides, les dépressions, salures sont 

conditionnées par une zone centrale, la plus basse qui est la sabkha (sans 

- 	végétation) entourée par un chott très salé, mais où pousse une végétation 

d' halophyte. 

- 	 1.6.3. Géomorphologie et sols: 

1.6.3.1. Géomorphologie: 

Cet aperçu géomorphologique nous permet d'avoir une bonne connaissance 

- 	de la pédologie et de la morphogenèse. Elles sont généralement nécessaires aux 

pédologues qui veulent saisir la dynamique des mouvements de l'eau et des sols 

- 	dans le paysage à sols salins.(GAUCHET, 1974). Dans cette partie nous faisons 

ressortir les caractères orographiques dominants. 

Sur le plan morphologique, la wilaya de Tlemcen se compose de quatre 

ensembles : les terrasses, les versants, les glacis et les petites dépressions. 

• Les versants: 

- 	En 1981, J. TRICART a remarqué que la concavité basale, est sur 

- 	beaucoup de nos versants, due à l'accumulation. C'est que nos versants ne sont 

pas en profil d'équilibre. Les débris s'accumulent à la base parce que 

- 	l'évacuation ne se fait plus, en raison du réchauffement climatique qui a suivi la 

dernière glaciation; l'évaporation a diminué les débits des cours d'eau et 

- 	entrainé par là, leur impuissance à charrier ce qui se présente à eux. 
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Beaucoup de vallées sèches des pays calcaires ont une concavité de fond 

qui s'explique ainsi. Mais la concavité basale n'est pas toujours due à 

l'accumulation; elle représente souvent une pente d'équilibre, de légère ablation 

et de transport avec un épaississement très modéré du manteau de débris par 

rapport au secteur d'amont. Dans ce cas, l'abaissement de la pente dans le 

secteur aval du versant peut s'expliquer par l'amenuisement des débris qui 

s'altèrent de plus en plus, au fur et à mesure de leur descente; les matériaux 

devenant de plus en plus fins vers l'aval, ils seront de plus en plus facilement 

entrainés par les filets du ruissellement diffus ou même en particules colloïdales, 

par l'eau d'infiltration qui chemine obliquement dans le sol. Selon COQUE 

(1977), une pente plus faible permettra donc un transit de matière égale ou 

supérieur à celui de l'amont. Suivant l'avancement de l'évolution, la section 

concave remonte plus ou moins haut sur le versant. 

Quand celui-ci est jeune, encore prés du talus d'équilibre de gravité, la 

concavité se réduit à un simple colmatage d'angle mort. Mais à mesure que le 

versant évolue et s'abaisse que sa pente diminue et que le cheminement des 

débris se fait plus lentement, l'altération de ces débris se fait sentir davantage et 

l'amenuisement est assez marqué pour que la concavité affecte tout un secteur. 

• Les terrasses: 

La succession des terrasses permet de connaître la morphogenèse de la 

vallée. Mais les difficultés sont grandes. Chaque terrasse doit être datée par des 

méthodes morphologiques, morphoscopiques et paléontologiques. Il faut 

prendre garde que le matériel d'une terrasse peut être descendu par glissement 

sur une terrasse inférieure. (BENEST, 1985). 

Chaque nappe doit être caractérisée par sa composition granulométrique, le 

mode de stratification des lits alluviaux qui la composent, la valeur des indices 

d'émoussé et d'aplatissement de ses galets, sa composition lithologique, laquelle 

peut nous renseigner sur le climat. Il importe de déceler également si d'anciens 
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sols ne s'intercalent pas dans la terrasse.ils seraient l'indice d'un stade d'arrêt 

dans le remblaiement et nous renseigneraient sur le climat qui a précédé à leur 

élaboration. 

• Les glacis: 

Le glacis est une topographie de pente longitudinale nette (1 à 5%) en 

moyenne constante ou légèrement concave, mais de pente latérale nulle, 

autrement dit, les ru! (rigoles peu profondes) qui le parcourent, coulent 

parallèlement sans s'enfoncer sensiblement dans la surface du glacis, de sorte 

qu'on ne saurait distinguer lits et interfluves. 

On distingue deux types de glacis (DJEBAJLI, 1984): 

- Les glacis à encroutement calcaire: ces zones reçoivent des apports d'eau de 

ruissellement, sont caractérisées par les groupements à Artemesia-stipa. 

- Les accumulations calcaires se font en nodule. 

Selon POUGET (1980), les glacis encroutés du quaternaire moyen 

demeurent par excellence le domaine de la steppe à alfa et graminées diverses 

souvent dégradées par le surpâturage. 

• Les petites dépressions : 

Ces petites dépressions appelées dayas sont souvent cultivées : ce sont 

des dépressions fermées où s'accumulent les eaux de ruissellement. Elles 

représentent un milieu écologique bien spécifique sur lequel on trouve de 

l'armoise. 

Sur ces dayas, on observe des sols à texture très fine, particulièrement 

favorables à l'érosion éolienne. Elles sont caractérisées par une végétation de 

plus en plus dégradée (COQUE, 1977). 

1.6.3.2. Les sols: 

En 1966, DEMOLON a définit le sol comme suit: « le sol est la 

formation naturelle de surface à structure meuble et d'épaisseur variable, 
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résultant de transformation de la roche mère sous-jacente sous l'influence de 

divers processus physiques, chimiques et biologiques ». 

Les types de sols de l'Afrique du Nord et précisément de l'Algérie ont fait 

l'objet de nombreux travaux [AUBERT (1951); AUBERT et BOULAINE 

(1972) ; DURAND (1954); HALITIM (1988); RUELLAN (1976)]. 

L'interdépendance du climat et de géologie ont favorisé l'apparition de 

sols diversifiés. DURAND (1954) a mis en évidence une relation entre les types 

de sols et leurs vocations culturales. 

• Les sols insaturés 

Selon DURAND (1954), ce type de sols se développe sur les schistes et les 

quartzites primaires. Ils sont situés au Sud-Est de Djebel Fillaoucéne et en 

partie sur les Djebels Foukanine. La végétation est représentée par une 

formation de forêt dégradée constituée par des taillis clairs de chêne vert. 

Cette couverture ne permet pas au sol de conserver sa matière organique. 

Ces sols souvent accidentés sont très souvent minces pour être cultivés. 

Néanmoins, une régénération de la forêt pourrait être envisagée ainsi que son 

enrichissement. 

• Les sols décalcifiés: 

Ils occupent les versants Nord-Est de la vallée du Kiss, les pentes 

argileuses des montagnes jurassiques et les dépôts marneux des coulées 

volcaniques. 

Ils posent souvent des problèmes de glissements. Ils sont couverts d'une 

végétation herbacée dominée généralement par le palmier nain et le chêne vert. 

Les sols décalcifiés purs constituent de bonnes terres à céréales notamment 

sur les terrains plats. En pente ils s'adaptent mieux à la vigne et l'olivier en sec. 

(DURAND, 1954). 
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• Les sols calcaires: 

Ce sont des sols plus ou moins riches en matière organique (25 %). Leur 

végétation est dans l'ensemble herbacée. Leur forte teneur en matière organique 

• s'explique par le fait qu'ils se sont développés au dépend d'anciens sols 

marécageux calcaires. On les rencontre en grande partie à l'Ouest de Nedroma 

et sur la bande côtière de Ghazaouet. 

- 	Leur principale vocation culturale est la céréaliculture, la viticulture et 

l'arboriculture fruitière. (DURAND, 1954). 

• Les sols calciques: 

Ils sont situés au Sud et à l'Est des Monts des Traras. Ils se sont développés 

sur des sédiments caillouteux. Ils sont en général peu profonds. II est d'ailleurs 

très difficile de les distinguer des sols calcaires. Néanmoins leur faible 

profondeur fait qu'ils conviennent très bien pour la vigne et l'arboriculture. 

(DURAND, 1954). 

• Les sols en équilibre: 

Ils se sont formés sur les cônes des coulées volcaniques et les granites de 

- 	Nedroma .Ils sont caractérisés par une végétation herbacée et une végétation 

buissonnante sur les granites .Leur faible épaisseur et la dureté. de la roche mère. 

rend difficile l'exploitation des autres cultures telles que les céréales. 

- 	(DURAND, 1954). 

• Les sols dunaires: 

Ils sont assez rares. On les rencontre du côté de Marsat Ben Mhidi. Ils sont 

instables et sont caractérisés par un couvert végétal clairsemé. (BENCHETRIT, 

1972). 

• Les sols ail uvionneux: 

Ils constituent les terrasses modernes et récentes des principaux cours d'eau. 

- 	Ils conviennent généralement à une gamme variée de cultures en sec ou en 

irrigué. (DUCHAUFOUR, 1977). 
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Les solentz 

- 	Ils se sont formés au dépend des marnes salifères du miocène .Ils forment 

les bassins versants supérieurs de Oued Kouarda et Kiss. Ils sont caractérisés par 

une texture lourde qui favorise le développement d'une gamme variée de 

- 	cultures (céréaculture). (DURAND, 1954). 

• Les sols rouges colluviaux: 

- 	Ils sont présentés dans les bassins de Tlemcen. Il s'agit de sols d'apport, 

• généralement en situation de piémont, à profil homogène et dépourvu 

d'horizons, très poreux, tantôt constitués par un mélange de matériaux fins et 

grossiers, tantôt au contraire de matériaux fins. (DUCHAUFOUR, 1977). 

• Sols bruns calcaires: 

Ils constituent l'essentiel des sols des Traras. Ils présentent une faible teneur 

en calcaire actif. Ils proviennent de l'évolution des sols rouges anciens en 

climat aride ou semi aride (GRECO, 1966). 

Les rendzines: 

- 	Difficile à évaluer avec précision en raison de la grande quantité de la 

matière organique, la texture est sensiblement équilibrée; les sables sont des 

fragments de calcaires. Le terrain est toujours en pente et la roche toujours 

- 	calcaire. Ces sols sont rarement typiques (BRICHETEAU, 1972). 

• Les sols bruns rouges fersiallitique lessivé: 

Ils sont répandus dans quelques endroits bien arrosés des Monts de Tlemcen. 

Ce type de sol est caractérisé par une rubéfaction intense par déshydratation des 

oxydes de fer et par un fort lessivage (DUCHAUFOUR, 1977). 

• Les régosols: 

Ils se trouvent dans certaines dépressions comme celle de Sebdou. Ils 

- 	constituent un groupe de sols peu évolués. La dégradation des sols bruns 
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calcaires aboutit à la formation de sols de type régosols. Ces sols sont colonisés 

par l'alfa. (DUCHAIJFOUR, 1976). 

Les lithosols: 

L'évaluation de ces sols est freinée par la roche mère qui est en général 

difficilement altérable. La zone d'altération est localisée en surface et seule une 

petite couche de matière organique peut apparaître. Ils sont bien représentés 

- 

	

	dans le versant méridional des Monts de Tlemcen (DUCHAUFOUR, 1976). 

Les vertisols: 

- 	Ces vertisols sont peu évalués quant à la matière minérale, puisque la 

- 

	

	majeure partie de ses constituants est héritée des matériaux .Leur pédogenèse est 

déterminée par la présence d'argile gonflante. Ils se trouvent dans la cuvette de 

- 	Terni. (BRICI{ETEAU, 1972). 

• Les sols salins: 

- 	Ils sont très répandus dans les bords de l'oued Tafna et celui de Kiss. Il est 

fréquent que les sels s'accumulent en surface en période de forte évaporation en 

saison sèche, ils provoquent alors la formation d'une véritable croûte saline et 

- 

	

	par leur cristallisation peuvent détruire partiellement les structures poudreuses 

(SERVANT, 1974). 

- 	1.7. Hydrologie et ressources en eau: 

1.7.1. Généralités: 

Les cours d'eau dans notre région ont un régime caractérisé par 

- 	l'irrégularité de -l'écoulement et par des manifestations hydrologiques brutales. 

Le déficit hydrique d'été détermine un régime d'écoulement temporaire pour un 

- 	grand nombre de petits cours d'eau (KAZI TANI, 1995). 

• Les grands barrages: 

Les sept grands barrages ont une capacité de 414,60 Mm  et un volume 

régularisable de 21 1,60 Mm 3 . Ils sont destinés en priorité à L'A.E.P., la part de 

l'irrigation ne cesse de régresser en raison de la vague de sécheresse. Le volume 

Page 60 



ETUDE ETANAL YSE DU MILIEU NA TUREL 

de remplissage en 2000 était de 43,60 Mm 3 , soit 10 % par rapport à la capacité 

- 	globale de l'ensemble des barrages de la wilaya (414, 60 Mm 3  (voir tableau 

n°20 et carte n°06)). 

Tableau N° 20: Localisation des grands barrages et leur capacité par ensemble géographique. 

Ensemble Barrage 
Capacité 

de 
Volume 

Régularisable 
Superficie affectation 

Volume 
(en2000) 

localisation stocka e 2  Km Géographique 106m3  106 m3 106m 

Monts de 
Sebâa Néant 

Chioukh  
1 - Protection 

contre les 
Monts des Pont des 

trembles2 
06 06 1 	190 inondations de / 

Tra ras la ville de 
Ghazaouet 

t AEPde 
Mefrouche 15 15 1 	90 Tlemcen (7 1.4 

à8000m3/jour)  
60% AEP 

Sidi 
110 50 1137 Oran 5.4 

Abdelli 30% irrigation ______ 
Plaines 40% irrigation 

Telliennes 
Hammam 177 59 4000 60% AEP 28 

Maghnia 
Boughrara Oran  

Tlemcen Irrigation des - 

terres agricoles 
Sikkak 30 25 241 au niveau de / 

'J-lennaya et la 
basse Tafna  

Souani' 13.60 00 00 
A sec de puis 00 
sa réalisation  

T 60% AEP 
Oran 

Monts de Beni 
63 56 1016 

37% couloir 
Tlemcen Bandel Bouhlou- 

Maghn'a 
Ghazaouet  

Hautes  
Plaines Néant I 

Steppiques  
- 	 Total 414.60[ 211  / / 

Source: DHW Tlemcen - Juin 2000 

-n'a jamais vu le jour 
- 	 en projet 
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Les petits barrages: 

Ces ouvrages d'importances locales sont destinés à l'irrigation et 

- 	l'abreuvement de cheptel. 

La capacité globale des sept petits barrages réalisés à travers la wilaya de 

- 

	

	Tlemcen est de 6,38 Mm 3 .. A l'état actuel (enquête juin 2000) le volume d'eau 

utilisé a connu une régression considérable, puisqu'il ne dépasse guère 0,5 Mm3 . 

Il est à noter qu'au niveau de la commune de Ouled Mimoun, une étude 

- d'un petit barrage est en cours, initiée par la D.S.A., d'une capacité de 

800.000m3/an, destinée à renforcer l'irrigation de cette région (voir tableau n 

021) .  

Tableau N° 21 Localisation des petits barrages et leur capacité par ensemble géographique. 

Ensemble Commune Capacite 
6 	3 

Volume 
, d 'eau Taux Affectation 

Etat de 
Géographique localisation 10 m 106  m3 

d'envasement l'ouvrage 

Monts de 
Sebâa Néant 

Chioukh  
Monts des 

Néant 
Traras  

Sidi 
0.5 - - - - 

Senouci 
Sidi Chaabet 

abdelh .. 
Allia 

 
0.5 - - - - 

Plaines ______ Tiloua 0.781 0.16 - irrigation - 

Teihennes 
Ben Boussaid 

Maghnia 
Tlemcen 

1.783 
Ouled Aich  

- - - - 

Ouled Riah 0.916 0.5 - irrigation - 

O. Atchane  
Amieur 0.50 0.030 70 irrigation bon 

O. 	 .tara 
Les Monts de 

Néant Tlemcen  
Hautes El Bouihi 
Plaines Magoura 

1.40 0.50 5 irrigation moyen 
_ttepique_ _____ ______ --- 	S-.  -. 	- ____ 

Total 6.380 1.19 - - -_- 
Source: D.H.W. Tlemcen - Juin 2000 
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s Les retenues collinaires: 

- 	Elles sont non exploitées à cause de leur envasement qui atteint un taux de 

90 %. Cette situation est due à une absence de gestion de ces infrastructures. 

-.  Seules 20 sont actuellement fonctionnelles avec une capacité de 0,66 Mm'. Le 

bilan de l'état des retenues collinaires à ce jour se résume comme suit (voir 

tableau n°22): 

- 42 retenues envasées à un stade très avancé. 

- 15 retenues détruites et emportées. 

- 20 retenues en bon état. 

Tableau NO22 : Répartition des retenues collinaires par ensemble géographique. 

Ensemble 
Géographique 

Communes 
Retenues collinaires 

Nombre actuel  
Etat des ouvrages 

Monts des Traras 

Ghazaouet 
-- 

00 - 
Nedroma 00 Détruit - 
Bab El Assa 03 Bon état 
Honaine 02 Hors service 
Fellaoucene 02 Hors service 

Plaines Telliennes 
Maghnia-Tlemcen 

Maghnia 05 Envasées à 100 % 
Mansourah 03 01 état bon 
Rémchi 06 02 en services : bon état 
Ouled Mimoun - 
Chetouane 

- 
04 

Détruit 
Hors service 

Monts de Tlemcen 
Ain Tellout 08 07 en service : bon état 
Sabra  01 01 en service: bon état 

Hautes Plaines 
Steppiques 

Sebdou 08 06 en service : bon état 

Total 52 20 en services 
Source: D.H.W Tlemcen - Juin 2000 

• Les prises sur oued: 

L'irrigation à partir des dérivations sur oued est effectuée essentiellement 

sur les rives des principaux cours d'eau de la wilaya (Tafna, Isser, Sekkak, 

Boukiou, Zitoun et Mouillah). 

- 	 Selon le (P.A.W., 2003), certaines prises ne fonctionnent plus, suite aux 

tarissements des cours d'eau entrainant la dégradation des infrastructures 

d'irrigation existantes (canaux). 

Page 63 	 -- 



ETUDE ETANALYSE DU MILIEU NATUREL 

• Puits, forages et sources: 

L'inventaire des puits et forages établit par la direction des services 

agricoles a révélé qu'un nombre important de forages et puits sont utilisés pour 

l'irrigation. En effet 198 forages et 2732 puits sont utilisés pour irriguer une 

surface de 5272 ha (A.N.A.T, 2000). 

Par ailleurs, moins de 186 sources inventoriées (D.S.A. 2004) contribuent à 

l'irrigation, celles à débit important (Ain Kebira, Ain Taga, Bensoltane, Ain 

Tellout) débitant 1 à 2 LIS. 

1.7.2. Inventaire des ressources hydriques: 

- 	L'insuffisance de la ressource superficielle a crée le recours à l'exploitation 

intensive des ressources souterraines par l'intermédiaire des forages. 
- 	

Les efforts manifestés par les services hydrauliques de la wilaya de 

- 	Tlemcen ont permis la réalisation d'une série de 218 forages sur l'ensemble du 

territoire de Tlemcen (D.H.W. 2000). 

Le nombre de forages exploités en 1995 était de 218 et en l'an 2000 il est 

de 90 forages opérationnels. 

- 	Le débit total exploité actuellement a augmenté de 615 à 800L/s soit un 

apport complémentaire de 185L/s (D.H.W., 2000). Ceci s'explique par la 

réalisation de nouveaux forages à débit très intéressants tel que le forage de Saf 

- 	Saf 22 L/s, Benzerdjeb 15 L/s, Ain EL Hout 30 L/s, Remchi 30 L/s, etc... 

Un nombre important de puits a été réalisé à travers la wilaya, destinés à 

- 	l'A.E.P., l'abreuvement du cheptel et à l'irrigation. Le nombre de puits à usage 

- 

	

	collectif se limite à 107 ouvrages, les débits sont de l'ordre de 0,1 à 5 L/s au 

maximum (D.H.W., 2000). 

- 	Pour les puits individuels, on peut citer à titre d'exemple deux zones 

connues par un nombre important de fonçage de puits. 11 s'agit de: 
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ETUDE ETANALYSE DU MILIEU NATUREL 

La zone de Maghnia où l'on dénombre plus de 300 puits (P.A.W., 2003) à 

usage agricole à l'origine d'une surexploitation des eaux souterraines de cette 

nappe. 

La ville de Tlemcen, où l'on enregistre prés de 720 puits individuels 

(P.A.W., 2003) à usage domestique (bain, mosquée, ménages...) allant parfois 

jusqu'à leur utilisation pour la consommation humaine. 

1.7.2.1. Capacité actuelle de production 

1.7.2.1.1. Eaux de surface: 

Avec la pluviométrie moyenne de moins de 400mm et la superficie de 

9017,69 Km2 , le potentiel hydrique de la wilaya de Tlemcen est évalué à 300 

Mm3/an. 

Cette eau est canalisée par un réseau hydrographique situé dans la zone 

centrale et tellienne. Avec la mise en exploitation du barrage de Hammam 

Boughrara, la part des eaux de surface mobilisées représente les 2/3 du potentiel 

mobilisable. Le barrage de Sekkak en service actuellement et celui de Nédroma 

projeté, ne feront qu'augmenter la capacité de mobilisation des eaux de surface 

à leur niveau maximum soit 93 % de ces eaux (P.A.W., 2003) 

1.7.2.1.2. Eaux souterraines: 

Selon les données hydrogéologiques relevées à travers la wilaya de 

Tlemcen, quatre nappes de niveau régional sont identifiées dont la plus 

importante, est celle des Monts de Tlemcen, elle est appelée le château d'eau de 

l'Ouest, ainsi qu'un ensemble de nappes alluviales situées le long des cours 

d'eau tel que la nappe de Maghnia, la nappe de Zriga, la nappe de Hennaya, on 

distingue cinq nappes principales ( voir carte n° 07): 

- La nappe de la moyenne et basse Tafna; 
- La nappe de Ghazouanah; 
- La nappe de Oued Kiss Amont; 
- La nappe de Oued Boukiou; 
- La nappe de Oued Dahmane. 

- 	
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Les eaux souterraines dans la wilaya de Tlemcen sont réparties d'une façon 

- 	inégale en vue de combler la carence des apports en eau superficielle. 

1.7.3. La surface irrigable de la wilaya: 

La diversité des sols et du climat, constituent des potentialités pour le 

- 	développement des cultures. Mais le facteur hydrique inhibe la pratique des 

cultures au niveau des périmètres, surtout Maghnia et Tafna 

Les terres irrigables de la wilaya sont évaluées à 29000 ha d'après 

l'inventaire des ressources en sol établi par 1 'A.N.R.H. (1990) et l'étude de 

développement hydro- agricole (B.N.E.D.E.R., 1993). 

Toutefois, la surface irriguée actuellement qui est de l'ordre de 14700 ha, 

soit 4% de la SAU (ANAT, 2000) risque de connaître une régression 

- considérable, du fait du déficit pluviométrique qui réduit fortement les eaux 

mobilisées à l'irrigation tel que le cas des périmètres de Maghnia, vallée de la 

Tafna et l'Isser. 

1.7.4. Aptitude des sols ù l'irrigation : 

L'aptitude des sols à l'irrigation diffère d'une région à l'autre selon la 

- 	texture, la fertilité et la présence de calcaire. 

L'inventaire de l'aptitude des sols à l'irrigation à traver la wilaya dans le 

- 	cadre du P.A.W. (2003) et l'étude de développement hydro-agricole 

(B.N.E.D.E.R., 1993) ont fait ressortir les différents sols: 

1.7.4.1. Haute, basse et moyenne Tafna: 

- 	 Les sols sont de texture moyenne à dominance de limon, alcalins et non 

salés, contenant des niveaux faibles en éléments nutritifs. Le niveau de l'azote 

- 	est loin de l'optimum par rapport au niveau du phosphore assimilable. 

1.7.4.2. Haut, bas et moyen Isser: 

Les sols sont de texture équilibrée limono-argileuse, ils sont alcalins et 

non salés, nécessitant un enrichissement en engrais phosphatés à haute dose. 
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1.7.4.3. Tlemcen: 

Les sols sont de texture moyenne, alcaline et non salés saturés en 

moyennement riche en matière organique et nécessitant des apports en engrais 

phosphatés. 

1.7.4.4. Oued Marsat (Ghazaouet): 

Les sols sont alcalins, non salés, moyennement riche en matière 

organique, possédant des niveaux faibles en phosphore, nécessitant des apports 

de fumure de redressement. 

1.7.4.5. Oued Kiss: 

Les sols sont équilibrés et non salés, possédant des niveaux moyens en 

matières organiques et des teneurs élevées en phosphore assimilable. 

------- 
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Chapitre II 

OCCUPATION DES SOLS ET L'ETAT DE LA VEGETATION 

II.!. Répartition générale des terres. 

La superficie de la Wilaya de Tlemcen est de 901769 ha .La 

superficie agricole utile (S.A.U.) est de 352 920 ha, soit 39 % de la 

surface totale. 

La superficie menée en irriguée est de 14700 ha, soit 4 % de la 

S.A.0 (ANAT.2000), 

Les terres de parcours et pacages s'étendent sur une superficie de 166 558 

ha, soit 18,5 % de la superficie totale. 

Les terres forestières constituées par les forêts, broussailles, maquis et 

l'alfa représentent 29 % de la surface totale, soit une superficie de 253 531 

ha (voir carte n 08). Ce potentiel est dominé par les terres alfatières qui 

constituent 60% de la surface des terres forestières, sont situées au Sud de ta 

wilaya (Sebdou, Sidi Djillali. El Bouihi et El Aricha). 

Les terres improductives couvrent une superficie de 128 760 ha, soit 14 % 

de la surface totale (A.N.A.T.2000). 

Enfin, les terres cédées à l'urbanisation dans le cadre des études P.D.A.U. 

(1996), sont estimées à 664 ha, 

11.2 Vocation agro-pédologique des sols. 

La détermination de la valeur agro-pédologique des sols à travers la 

wilaya de Tlemcen à été approchée à travers de nombreuses études 

notamment :A.N.R.H (1990) et B.N.E.D.E.R(1993). 
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- 	 OCCUPATION DES SOLS ETL 'E TATDE LA VEGETA TION 

La synthèse de ces différentes études a permis d'élaborer une esquisse des 

différentes potentialités agricoles de la Wilaya (voir carte n° 09). 

11.2.1. Terres à hautes potentialités agricoles. 

Ce sont des sols formés à partir des dépôts alluvionnaires à texture fine 

(limon, argile, sable), ils sont localisés au niveau des vallées et les plaines plio-

quaternaire, comme Hennaya, Ouled Mimoun et Ain Tellout. 

11.2.2. Terres à bonne potentialité agricole. 

Ce type regroupe les sols des dépressions et les plateaux montagneux, les 

sols rouges méditerranéens reposant sur des encroutements calcaires au niveau 

de la plaine de Maghnia, plateaux de Zenata et Remchi, qui nécessitent des 

travaux de rootage pour faciliter le développement des racines des arbres 

fruitiers et de la vigne. Ces sols s'adaptent à tout type de cultures. 

Au niveau des régions côtières, ces sols sont favorables aux légumineuses 

précoces comme le petit pois et la fève. 

11.2.3. Terres de moyennes potentialités agricoles: 

Ce sont des sols marneux à texture lourde de faible infiltration et présentant 

des problèmes d'instabilité aux environs de Bab El Assa, Bordj Arima et Seba 

Chioukh, aussi sur les piémonts de Sidi Abdelli , Ouled Mimoun, Bensekrane et 

Amieur. 

La nature pédologique de ces sols facilite l'érosion et le lessivage des terres 

en pentes. Ils sont favorables à la céréaliculture et les légumes secs sur les terres 

de faibles pentes (0 à 3 %). 

L'arboriculture rustique et la vigne occupent les terres de moyennes à 

fortes pentes (3 % à 12 %) (voir carte n°10). Les espèces à noyaux et à pépins 

occupent une superficie de 4 964 ha, soit 25 % de la surface arboricole totale 

- 

	

	(D.S.A., 2004). Les agrumes couvrent une superficie de 1 929 ha, soit 9 % de 

la superficie arboricole. Ce potentiel agricole est situé au niveau de la basse 

- 

	

	Tafna, Hammam Boughrara, Plaine de Hennaya, Bensekrane et Chetouane. ils 

sont en voie de disparition à cause de la faiblesse du volume d'eau d'irrigation. 
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11.2.4. Terres de faibles potentialités agricoles 

Cette catégorie regroupe les sols caillouteux de faible profondeur, ils sont 

localisés sur les plateaux de Zenata, Ouled Riah, Sidi Medjahed et les Monts de 

Fillaoucéne. Les terres sur forte pentes (plus de 25 %) (Voir carte n° 10) sont 

affectées par l'érosion, donc elles doivent être protégées par des actions de 

protection. Les sols rocailleux conviennent aux reboisements. Ils sont conseillés 

pour l'élevage hors sol. 

11.3. Utilisation actuelle des espaces: 

11.3.1. L'espace agricole, répartition de la S.A.U.: 

La superficie agricole totale de la wilaya de Tlemcen est de 352920 ha. Le 

système de culture qui domine est l'association céréales-jachère qui occupe 81% 

de la S.A.U. la sole céréalière couvre 33,6 % de la S.A.U., soit environ une 

superficie de 118 581 ha. Les cultures fourragères et les légumes secs qui restent 

dans l'assolement avec les céréales, représentent 5 % et 3 % de la S.A.U. 

Selon les orientations de la direction des services agricoles (D.S.A., 2004), 

les terres en jachères occupent une grande partie de l'assolement: 47% de la 

S.A.U., soit une superficie de 165 872 ha. L'aridité du climat ne permet pas une 

intensification des céréales. 

Les cultures maraichères occupent une superficie de 14 700 ha Soit 4 % de 

la S.A.U.. Ces cultures sont localisées au niveau des périmètres et aires 

d'irrigation de Maghnia, Hennaya et dans les vallées des oueds Tafna, Isser, 

Chouly, Sikkak, Boukiou et Beni Snous. 

L'arboriculture occupe une superficie de 21 175 ha, soit 6 % de la 

S.A.U. ; 66 % de cette superficie, soit 13 976 ha est occupée par des espèces 

rustiques (A.N.A.T., 2000). 
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OCCUPATION DES SOLS ET L 'ETA T DE LA VEGETA TION 

de 20 000 dindes produisant 90 410 qx/an de viande blanche, dont 99 % de 

poulets.La production totale de la viande blanche est de 91 210 qx soit un ratio 

de 10,7 Kg/habitant/an (D.S.A., 2004.). 

• Apiculture: 

Le nombre total de ruches est de 11 900 unités produisant 42 000 Kg de 

- 	miel, la production moyenne est de 3,5 Kg/ruches, le ratio est de 50 

gr/habitant/an. 

• Cuniculture : L'élevage des lapins peut atteindre 2 000 sujets. 

11.3.3. Les Forêts: 

La forêt algérienne est directement liée au climat méditerranéen qui 

caractérise tout le Nord de l'Algérie ainsi qu'une grande partie du Sahara. Ces 

forêts sont hétérogènes et inégalement réparties en fonction de la distribution 

des climats, de l'orographie et de l'action anthropique. 

Les terres forestières occupent presque le quart du territoire de la wilaya de 

Tlemcen. 199 400 ha. répartis entre; (A.N.A.T., 2 000): 

- Les forêts denses: 25 470 ha; 12,8 % 

- Les forêts claires 42 780 ha ; 21,5 % 

- 	- Les maquis denses : 22 100 ha; 11 % 

- Les maquis claires: 87 860 ha; 44,1 % 
- 	

- Jeunes reboisements: 21 000 ha; 10,6 % 

- 	Une opération cadastrale est en cours afin d'améliorer la couverture 

forestière et créer un espace économique, écologique et touristique. 

- 	61 % du potentiel sylvicole couvre les massifs montagneux, la steppe .abrite 

33% de la couverture forestière sous forme de reboisement pour lutter contre la 

désertification. 

- 	Il est nécessaire de noter que 44,1 % du potentiel forestier est occupé par 

les maquis ce qui nécessite une opération de densification pour maintenir cet 

- 	espace détérioré par le surpâturage. 
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La répartition de la superficie forestière par ensemble géographique et 

commune figure dans le tableau N° 23. 

11.3.4. Le parc national de Tlemcen: 

Il représente 1 % du territoire de la wilaya, soit 10 200 ha. 

La création du parc national de Tlemcen a eu lieu 10 ans après la 

promulgation du décret exécutif du 12 mai 1993. 

Le parc, est occupée par des maquis et forêts constitués de : Pin d'Alep, 

Chêne vert, chêne liège, chêne zeen, chêne Kermes, Thuya de berberie, ce qui 

représente 48% de son aire. Les terres nues et la végétation dégradée occupent 

36 % de la surface, les terres agricoles occupent 12% soit 985 ha. Le parc 

possède un barrage d'importance régionale (Meffrouch) (A.N.A.T., 2000). Il 

regroupe 480 espèces végétales, dont 12 espèces sont protégées, il abrite 17 % 

des mammifères et 23 % des oiseaux protégés en Algérie. 

11.3.5. Infrastructure et réseau routier: 

Les infrastructures de communication constituent la base sur laquelle 

repose tout développement économique et social d'une wilaya. Le réseau routier 

de la wilaya est très dense en raison de sa position géographique stratégique, ce 

réseau est d'une consistance de 4084, 473 Km. Il est composé de 

- 827,146 Km de routes nationales (20 %) 

- 1141,608 Km de chemins de Wilaya (28%) 

- 882,729 Km de chemins communaux (21 %) 

- 1232,99 Km de chemins vicinaux et ruraux (31 %) 

La densité routière du réseau est de 0,45 Km [Km 2  (P.A.W., 2003). 

La ville de Tlemcen assure un double rôle dans la réalisation des échanges, 

dont le premier est régional en tant que centre relais de la ville d'Oran avec la 

zone Sud. Le second est national par la fonction de transit dans les échanges Est-

Ouest. 
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Tableau N°23: Répartition de la superficie forestière par ensemble géographique 
Ensemble 

Géographique 
Communes Superficie total (km') Superficie forestière 

 (km')  
% Forêt 

M.ben M'hidi 70 10.61 15.15 
Msirda Fouaga 86 8.05 9.36 
BAB Et Assa 97 5.91 6.09 
Souk Tletat 85 8.84 10.40 
Ghazaouet 28 7.10 25.03 	- 

Souahlia 71 5.20 7.32 
Tient - 	21 1.50 7.14 
Dar Yaghmoracene - 	57 15.85 27.80 
Nedroma - 	90.50 27.97 30.91 
Djeballa 115 29.47 25.63 
Ain Kebira 50.40 14.50 28.76 
Honaine 57 29.79 52.27 
Beni Khelad 80 8.62 10.77 
Beni Ouersous 170 29.58 17.40 
Beni Fettah 101 6.70 6.63 
Fillaoucene 72.29 3.38 4.68 
Total - 	1251.13 213.07 17.03 

15 . 

Sebaa Chioukh 71.02 1.58 2.22 

ElFehoul 142 11.26 7.93 

Total 213.02 12.84 	- 6.02 

g 

Souani 55 4.88 - 8.87 

Maghnia 294 15.23 15.15 
Beni Boussaid 329 - 

- 

195.69 59.48 
Hamam Boughrara 167 6.35 9.36 
Ouled riah 90.15 0 0 
Zenata 52 0 0 
Beni Mester 86.17 -. 19.69 22.5 
Remchi 136 8.08 5.94 
Ain Youcef -  54.94 0 0 
Hennaya 99 6.55 6.62 
Chetouane 45 4.39 9.75 - 
Tlemcen 40.11 2.72 6.78 
Mansourah 27 1.86 6.88 
Amieur 180 0 -- O 

0 Bensekrane 132 0 
Sid Abdelli 227 4.70 2.07 
Ain Nehala 156 1.59 1.02 
OuledMimoun 155 22.97 14.82 
Total 2034.31 72.55 3.56 

g 

o 

g 

Ain Tellout 354 185.39 52.37 
BeniSmiel 170 72.17 42.45 - 
Ain Ghoraba 102 23.07 22.62 
Azails 120.32 47.32 39.33 
Beni Bandel 60.16 19.50 32.41 
Beni Snous 374.95 205.96 54.93 
Sidi Medjhed 98.93 37.76 38.17 
Bouhlou 170.56 67.51 39.58 
Ain Fezza 183 21.39 11.69 
Ouedlakhdar 131 73.49 56.10 
Terny 131 31.79 24.27 
Sabra 160 3387 - 	 - 21.17 
Total 2055.92 -562.29 -- 27.34 
SidiDjilIaIi 750 170.40 22.72 
SI Bouilli 650  94.32 14.51 
EtAricha 736.92 190.42 25.84 
ElGor 792.58 150.04 18.93 
Sebdou 242.69 49.99 20.60 
Total 3172.19 655.17 20.65 

Total_wilaya 	 - - 	87257____ 1 _!i!____._._  
Sourée: conservation des forêts de Tlemcen (A.N.A.T., 2000) 
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D'une manière générale l'investissement dans la mise en valeur ou 

l'intensification des exploitations nécessitent des accès faciles aux engins 

motorisés pour la culture et pour le transport des produits agricoles. 

11.3.6. Incendies: 

Le feu est un facteur déterminant de la dynamique de la végétation dans la 

- 	région méditerranéenne (TRABAUT, 1970). 

Le risque d'incendie n'est jamais totalement éliminé ou écarté il est 

- 	seulement diminué et sa nature en est modifiée. 

D'une manière générale les incendies constituent le facteur le plus ravageur 

de la forêt. Prés de 4 % du patrimoine forestier a été anéanti par les 415 

- 

	

	incendies recensés entre juin et octobre de la période 1989 - 1998 (A.N.A.T., 

2000) 

- 	En dehors des problèmes de défrichements et des phénomènes de 

surpâturage, l'incendie reste la cause principale de la diminution des superficies 

forestières. 

- 	Les statistiques démontrent que la situation en matière d'incendies de 

forêts ne cesse d'empirer d'année en année hypothéquant ainsi un couvert 

- 	végétal déjà fortement dégradé. 

11.3.7. Les parcours 

Les parcours et les pacages couvrent une superficie de 166 558 ha, soit 18,5 

- 	% de la superficie agricole totale de la wilaya (D.S.A., 2004). 

11.3.7.1. 	Les niveaux de dégradations des parcours et production 

- 	fourragère pastorale: 

Le prolongement de la vague de sécheresse combiné à un surpâturage 

intensif a entrainé une dégradation massive des parcours steppiques, au niveau 

- 	des communes suivantes El Gor; E! Aricha, Bouihi et Sidi Djillali. 

L'agropastoralisme qui constituait jadis la principale activité économique 

- 	de ces communes, enregistre actuellement un net recul (P.D.A.U., 1996). 

- 	
- 
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Il importe de souligner toutefois que les capacités nourricières des parcours 

ont subi des pertes considérables, ces pertes seront apportées sous forme 

d'aliment concentré au cheptel. 

11.3.7.2. Etat général actuel: 

Les parcours présentent un état de dégradation avancé. Cet état de fait est 

du à deux principaux paramètres: 

- La sécheresse prolongée et le manque des précipitations qui n'ont guère été 

favorable pour la régénération et le développement normal du couvert végétal; 

- En plus des conditions climatiques défavorables, le surpâturage a contribué 

énormément à la dégradation du parcours. 

11.3.7.3. Conclusion: 

Les principales actions d'aménagement à envisager en matière de parcours 

peuvent être résumées comme suit: 

s Mise en défens et rotation des pâturages: 

Mise en défens d'un quart de parcours dégradé selon l'état de dégradation 

du couvert végétal. Une fois les capacités nourricières régénérées les 3/4 des 

parcours restants seront autorisés au pâturage (P.D.A.U., 1996). 

• Plantations fourragères: 

Cette opération sera concrétisée par l'implication de la population. Elles ne 

concernent que les zones présentant des conditions favorables telles que les 

zones d'épandage et les bordures d'oueds (P.D.A.U., 1996). 

11.4. La pêche 

La wilaya de Tlemcen occupe la troisième place après Tipaza et Ain 

Temouchent et assure 12% de la production nationale, soit 11 900 tonnes 

(P.A.W., 2003). 

«Une production qui reste insuffisante en tenant compte du potentiel 

halieutique du plateau continental estimé à 52 000 tonnes pour la zone de pêche 

de la wilaya (Campagne Thalassa 1992), dont les 1/3 sont autorisés à 

l'exploitation » (BERRAYAH., 2006). 
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- 	11.4.1. Potentiel halieutique de la wilaya 

Le plateau continental de la wilaya de Tlemcen est considéré comme 

étant une zone des plus poissonneuses du pays. 

En 1992 la campagne de Thalassa, révéla l'existence d'un stock en 

biomasse de 52 562 tonnes regroupant aussi bien les ressources pélagiques 

(poissons bleus) que les ressources démersales (poissons blancs et crustacés). Si 

l'on venait à comparer ce stock à la production réalisée en 1998 par les 

embarcations du port de Ghazaouet estimée à 11 800 tonnes de poissons 

(BERRAYAH., 2006). Les pêcheurs de la wilaya ne disposent que de 107 

embarcations réparties entre sardiniers, chalutiers, et petits métiers ne disposant 

d'aucun navire équipé pour l'exercice de la grande pêche. 

11.4.2. Infrastructure et production: 

L'activité de la pêche, est assurée par deux infrastructures portuaires 

- Port de pêche et de commerce de Ghazaouet. 

- Abri de pêche d'Honaine. 

11.4.2.1. Port de pêche de Ghazaouet: 

Un net accroissement a été enregistré pour les prises des crustacés, la 

production de ces derniers est passée de 53 tonnes en 1995 à 750 tonnes en 1999 

(BERRAYAH., 2006). 

L'écoulement de la production est assuré par neuf mandataires qui 

commercialisent plus de 95 % de la production de poissons bleus, le reste est 

aux entreprises de transformation et de conserve de poissons (P.A.W., 2003). 

La production du poisson blanc a connu une évolution importante entre 

1980 et 1990 (A.N.A.T., 2000). 11 est vendu directement par les amateurs au 

déchargement des bateaux puis commercialisé vers diverses destinations. 

11.4.2.2. Abri de pêche d'Honaine: 

L'abri de pêche d'Honaine compte actuellement 56 Embarcations, dont 3 

acquis dans le cadre de l'emploi des jeunes. 
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Les prises de poissons blancs représentent 69 % de la production totale en 

1999, les poissons bleus représentent 24 % des captures totales, 7 % sont 

réparties entre les prises des crustacés et de pêche spéciale (P.A.W., 2003). 

La production est destinée à la consommation locale rarement écoulée au 

port de Béni-Saf. 
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Chapitre III 

ANALYSE DE L'OCCUPATION DES SOLS 

Étant donné que dans ce chapitre on s'est fixé comme objectif d'étudier les 

performances en matières de production agricole, notre analyse en cc qui concerne 

les différentes productions portera uniquement sur la campagne 2001/2002, à 

cause de l'absence de statistique fiables. 

111.1. Les Monts des Traras 

111.1.1, Espace agricole 

111.1.1.1. Culture herbacées 

Il ressort de l'étude des cultures herbacées par spéculation au niveau des Moins 

des Traras ce qui suit 

Céréaliculture 

Dans les Monts des Traras, les productions végétales notamment les cultures 

herbacées, sont dominées par les céréales. Ces dernières occupent une superficie 

moyenne de 127! .56 ha (voir tableau N°31A). 

L'occupation du sol n'est pas homogène et diffère d'une commune à une autre 

(voir courbe N°03). 

Les rendements enregistrés demeurent encore faibles, ils sont caractérisés par 

une moyenne de 10.71 qx.iha (voir histogramme N'04), ceci ne se justifie que par la 

faiblesse de la pluviométrie et le choix des techniques culturales et des semences. 

'igt H4 
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- 	D'une manière générale, la part importante des céréales avec des 

- 

	

	rendements insignifiants ne constitue pas le meilleur choix économique eu égard 

à la vocation et aux exigences pédoclimatiques de la zone. 

- 	• Fourrages: 

Ils occupent une superficie moyenne de 151.56 ha (voir tableau N° 31 A). 

- Elle est tributaire de l'élevage et de ses besoins pour faire face à la période de 

disette. Ils sont généralement cultivés en sec, le déficit en eau exclue toute 

possibilité ou tentative d'intensification de la culture fourragère en irrigué (voir 

- 

	

	courbe N° 03) Le rendement a atteint une moyenne de 14.53 qxlha (voir 

histogramme N°04). 
- 	

• Légumes secs: 

Ce groupe de spéculations intéresse peu les exploitants. Les superficies qui 

lui sont consacrées dépassent rarement une moyenne de 257.3 7 ha (tableau 

- 	N°3 1A).Ce désintéressement est dû en grande partie à la présence d'un 

microclimat défavorable pour le développement des légumineuses en vert 

- 	précoces (petit pois). 

Le rendement des légumes secs reste très faible, il a atteint en moyenne 

7.22 qx/ha (voir histogramme N°04 et tableau N°32A). Ceci est dû d'une part à 

- 	la faible surface cultivée (voir courbe N°03) et en raison de mauvaises conduites 

des techniques culturales d'autres part. 

De part leur intérêt agronomique (fertilisation azotée des sols) et leur valeur 

- 	nutritive, les légumes secs méritent de conquérir de nouvelles superficies pour 

augmenter leur production. 

- 	• Cultures maraîchères: 

Les cultures maraîchères occupent une superficie moyenne de 622.12 ha. 

Elles sont concentrées essentiellement au niveau de la vallée de Boukiou et les 

piémonts côtiers (voir courbe N°03). 
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Le rendement est assez acceptable, il est de l'ordre de 64.37 qx/ha (voir 

tableau N°31 A et histogramme N°04). 

-. 	 Ce rendement se justifie, malgré les carences en conduite (labour, 

fertilisation, traitement ... ) par des sols de hautes potentialités agropédologique 

-  ainsi que par l'existence d'une importante ressource en eau. Les Monts des 

Traras sont couverts par deux bassins versants (bassin versant de Ghazaouet au 

Nord et celui de la Tafna au Sud) permettant une mobilisation des ressources 

hydriques superficielles par deux barrages (barrages de Souani et celui de 

Hammam Boughrara). 

- 	IV.1.1.2. Cultures pérennes: 

Les cultures pérennes par leur rôle fixateur des sols, sont un moyen de lutte 

efficace contre le phénomène de l'érosion, et semblent ne pas trouver tout 

l'intérêt qui leur est due dans une telle zone montagneuse. 

s Viticulture: 

La vigne occupe une superficie moyenne de 54.87 ha (voir tableau N°33A). 

La préférence est beaucoup plus accordée au raisin de table. 

Le rendement est légèrement faible, il n'est que de 21.67 qxlha (voir 

tableau N°34 A et histogramme N°05) et dépend étroitement des conditions 

climatiques. Cette culture, malgré les rendements moyens, devrait peupler les 

terres en pentes et en exposition Sud ainsi que les sols calcaires et peu profonds. 

• Agrumiculture: 

L'agrumiculture est très peu développée. Les superficies réservées pour 

cette culture sont très faibles, la superficie moyenne est de l'ordre de 6.12 ha 

(voir tableau N°33A et courbe N°04). Les rendements restent toutefois 

médiocres en raison des conditions climatiques défavorables, des conditions 

écologiques, agropédologiques, les besoins importants en eau et la conduite de 

la culture. 

Le rendement moyen est de 20.18 qx/ha (voir histogramme N°05 et tableau 

N°34A). 
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Les agrumes sont assez exigeants en qualité du sol et d'eau, ils restent une 

spéculation encore marginale et peu développée. 

Oleïculture: 

Avec une superficie moyenne de 32.62 ha (tableau N°33 A et courbe 

N°04). 

Les oliviers n'offrent qu'un faible rendement avoisinant les 15.16 qx/ha 

(voir tableau 34A et histogramme N°05). Nous avons dit au tout début de ce 

chapitre le manque de statistiques fiables, et ceci concerne la commune de 

M'Sirda Fouaga où nous relevons une production sans la superficie occupée par 

l'oliveraie. 

L'olivier, arbre caractéristique des Traras, doit connaître une extension 

dans des zones bien définies en raison de leur résistance aux conditions du 

milieu. 

• Cultures fruitières: 

Malgré l'augmentation de la superficie qui est en moyenne de 616 ha (voir 

courbe N°04 et tableau N°33 A), le rendement reste médiocre et insuffisant 

(16.03 qxlha) (histogramme N°05). 

Cette spéculation reste retardataire et risque de connaître une régression en 

surface par manque de rentabilité. 

IV.1.2. Espace forestier: 

Sur une superficie totale de 125119 ha des Monts des Traras, les espaces 

forestiers occupent une superficie estimée à 21307 ha, soit 17.03% de la 

superficie des Traras (BERRAYAH, 2006) répartie inégalement dans les Monts. 

Elle est constituée de 44% de maquis clairs, ou les reboisements représentent 

36% de la superficie totale, au regard de la topographie du terrain montagneux et 

des types des sols que recèlent ces Monts, la superficie forestière reste faible et 

nécessite une nouvelle délimitation avec des reboisements pour préserver les 

sols menacés par l'érosion. 
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IV.1.3. Le cheptel de la zone: 

L'activité de l'élevage s'est développée avec les extensions progressives 

des grandes cultures. Cet état de fait est souvent dû à la recherche d'un 

complément de revenu des exploitants agricoles. 

Le cheptel bovin des Traras a atteint un effectif moyen de 124 têtes (voir 

histogramme N°06 et tableau N°35A). 

Comparativement aux autres espèces, l'espèce ovine a atteint un effectif 

très élevé, il est estimé à 4452 têtes en moyenne (voir tableau N°35 A et 

histogramme N°06). 

L'espèce caprine a atteint un effectif moyen de 444 têtes (voir tableau 

N°3 5A). 

Tableau N° 31 A : Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts des Traras (2001/2002) 

Ensemble 

géographique 

Communes Céréales Fourrages Légumes secs Cultures Maraichêres 

Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod 
(qx) 

Sup (ha) Prod (qx) 

M.BenM'hidi 1420 13340 0 0 15 90 316 17420 

MsirdaFouaga 1500 14200 130 2600 32 205 51 1720 

Bab Elassa 1350 13600 100 2100 71 457 2656 140360 

Souk Tietat 1000 11500 30 650 37 187 83 5550 

Ghazaouet 200 3240 0 0 270 3200 1110 36000 

- Souahlia 1450 19400 - 350 7350 470 6750 710 40040 

Tient 710 9850 0 0 146 1140 992 57770 

Dar Yaghmoracene 340 5220 0 0 353 3900 263 19260 

Nedroma 1560 14700 430 7080 440 2750 696 61420 

Djeballa 1810 20200 100 2100 380 2460 552 18610 

Ain Kebira 405 3455 40 840 70 320 517 42300 

Honaine 80 640 100 2100 69 390 1561 142085 

Beni Khelad 1600 17400 300 6300 440 2960 101 3815 

Beni Ouersous 3415 25290 355 7450 785 4220 56 3820 

Beni Fettah 1940 15930 260 3810 280 1640 100 13950 

Fillaoucene 1565 12950 320 4170 260 1480 190 11565 

Moyenne 1271.56 12562.81 151.56 2909.37 257.37 2009.31 622.12 38480.31 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N° 32 A: Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

géograDhiciue des Monts des Traras (2001/2002) (qxlha). 
Ensemble 

géographique 

Communes 
Cultures herbacées 	- 
Rendement (pdha)  

Céréales fourrages Légumes secs Cultures maraîchères 
M.BenM'hidi 9.45 0 6 55.12 
Msirda Fouaga 9.46 20 6.40 33.72 
Bab Elassa 10.07 21 6.43 52.84 
Souk Tietat 11.5 21.67 5.05 66.86 
Ghazaouet 16.5 0 11.85 32.43 

Souahlia 13.37 21 14.36 56.39 	- 
Tient 13.87 0 7.80 58.23 	- 
Dar Yaghmoracene 15.35 0 11.04 73.23 
Nedroma 9.42 16.46 6.25 - 88.24 
Djeballa 11.16 21 6.47 33.72 
Ain Kebira 8.53 21 4.57 81.82 
Honaine 8 21 5.65 91.02 
Beni Khelad 10.87 21 6.72 37.77 	-  - 
beniOuersous 7.40 20.99 5.37 68.21 
BeniFettah 8.21 14.65 5.87 139.5 
Fillaoucene 8.27 13.03 5.69  
RendementMoyenne 9.87 19.19 	1 7.22 64.37 

Source: U.S.A., de Ilemcen, 2005 

Tableau N° 33 A: Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts des Traras (2001/2002) 

Ensemble 
géographique Communes 

Viticulture 
_______ ________ 

Agrumiculture 
_______ _______ 

Oléiculture 
______ 

Cultures 
Fruitières 

Sup 
(ha) 

Prod (qx) Sup 
 (ha) 

Prod 
(gx) 

Sup 
(ha) 

Prod (qx) 
_________ 

Sup 
(ha)  

Prod (qx) 

M.BenM'hidi 5 70 10 65 0 0 102 1160 
MsirdaFouaga 3 90 0 0 0 180 180 10200 
BabElassa .22 140 1 0 12 18 335 2366 
Souk Tletat 5 125 0 0 7 33 300 3149 
Ghazaouet 4 60 0 0 0 0 230 4200 

Cu 

Souahlia 103 4120 8 590 9 80 2359 23195 
Tient 33 990 11 300 11 48 453 3580 
DarYaghmoracene 5 150 0 0 13 0 251 3500 
Nedroma 154 3500 9 500 47 150 357 3280 
Djeballa 355 9150 0 0 136 120 660 4740 
Ain Kebira O 0 0 0 9 62 	j 52 1180 - 
Honaine 9 270 2 100 30 295j 395 6140 
Beni Khelad 40 1470 0 0 79 600 717 17360 
beniOuersous 101 4000 0 0 35 213 2050 11000 
BeniFettah 2 0 2 	1 0 24 87 112 2430 

Ljj1aoucene i _ L 37  _ 1000 55 040J 110 550 295 4480 
Moyenne  54.87 1570.93 6.12[ 474.68[ 32.62 152.25 616 6372.5 

Source : D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N° 34 A : évolution du rendement des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 
géographique des Monts des Traras (2001/2002) (qx/ha). 

Ensemble 
géographique Communes 

Cultures pérennes 
Rendement (qx/ha)  ______________ 

Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

M.BenM'hidi 14 6.5 0 11.37 
MsirdaFouaga 30 0 180 56.67 
Bab Elassa - 6.36 0 1.5 7.07 
Souk Tletat 25 0 4.7 10.49 
Ghazaouet 15 0 0 18.27 
Souahlia 40 73.75 8.89 9.83 
Tient 30 27.27 4.36 7.90 
Dar Yaghomracene 30 0 0 13.94 
Nedroma 22.72 55.56 3.19 9.18 
Djeballa 0.00 0 0.88 7.18 
Ain kebira 0.00 0 6.89 	1 22.69 
Honaine 30 50 9.83 	1 15.54 
Beni khelad 36.75 0 7.59 24.22 
beni Ouersous 39.60 0 6.08 5.36 
Beni Fettah O O 3.65 21.69 
Fillaoucene 27.03 109.8 5 15.18 
Rendement Moyenne 21.67 20.18 15.16 16.03 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N° 35 A : répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 

des Monts des Traras (2001-2002). 

Ensemble 

géographique 
Communes 

Espèces _____________________ 
Bovins (têtes) Ovins (têtes) Caprins (têtes) 

M.BenM'hidi 59 5865 1 	305 

MsirdaFouaga 29 4540 1050 

Bab Elassa 92 9750 720 

Souk Tletat 2 5500 470 

Ghazaouet 123 1330 - 95 
Souahlia 72 1400 280 
Tient - 	 77 960 80 

Dar Yaghomracene 61 900 -- 35 
Nedroma - 	 367 3500 145 
Djeballa 444 8370 210 
Ain kebira 109 1575 740 
Honaine - 	 0 325 110 
Beni khelad 68 5500 450 
beni Ouersous 256 6180 560 
Beni Fettah 79 8440 750 
Fillaoucene 152 7090 - 1110 

-- 	- Moyenne 124 4452 444 	» j 
Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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IV.1.4. Aspects socio-économiques: 

IV.1.4.1. Population: 

Selon les données du recensement de 1998, la population des Monts des 

Traras était évaluée à 183490 habitants, soit prés de 20% de la population totale 

de la wilaya. Elle est répartie à raison de 111400 dans les chefs lieux de 

communes, 14650 dans les agglomérations secondaires et 30440 au niveau des 

zones éparses (A.N.A.T., 2000). 

Cette population occupe une superficie de 1250 Km2 , soit une densité 

globale de 134 habitants/Km 2  et une densité rurale de 74 habitants 1Km 2  avec 

toutefois une forte variabilité intercommunale. 

IV.1.4.2. Activités industrielles 

Le tissu industriel dans les Traras est dominé par: 

- Des activités liées aux matériaux de construction en raison des gisements 

importants de produits rouges et des pierres de taille à M'Sirda Fouaga, du 

marbre et des pierres de taille à Ghazaouet, en plus des immences réserves de 

granit à Nedroma, des argiles et du calcaire à Beni Ouersous (P.A.W., 2003). 

- Des activités liées au tissage de la soie naturelle au niveau de Nedroma qui est 

reconnue par cette branche de textile. Enfin, l'industrie métallurgique est 

représentée par METANOF à Ghazaouet. 

IV.1.5. Climat: 

De l'étude bioclimatique effectuée au niveau de la station de Ghazaouet, il 

ressort que les Traras sont soumis à un climat semi-aride chaud qui tend vers 

une aridité croissante chronologiquement où il oscille entre l'étage 

bioclimatique sub-humide et semi-aride selon la tranche pluviométrique 

annuelle. Avec une précipitation moyenne annuelle de 300rnmIan, cette 

variation du climat est essentiellement imputée à la dégradation du couvert 

végétal et à la mauvaise occupation du sol. 

-- 
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IV.1.6. Sols: 

D'une manière générale, on peut dire que les Monts des Traras contiennent 

surtout des sols calcaires (60%), principalement des rigosols sur des faciès 

marneux et dans une moindre mesure des lithosols sur calcaires et dolomies durs 

lui conférant ainsi, des faciès généralement résistants à l'érosion. Les faciès 

marneux peu résistants à l'érosion touchent une bonne partie des terres 

notamment centrales et orientales de Monts (BERRAYAH, 2006). 

Malgré la forte hétérogénéité des sols on distingue cependant: 

- Des terres d'alluvions qui recouvrent les basses terrasses (dans la zone de Tient 

et au Nord de Nedroma) et les lits majeurs des oueds favorables à toutes les 

cultures notamment aux primeurs. 

- Des terres rouges de bonnes potentialités agricoles, reposant sur des 

encroûtements calcaires au niveau des terrasses côtières, elles sont favorables 

aux légumineuses précoces (petit pois, fève vert...). 

- Des terres caillouteuses sur les Monts propices aux plantations viticoles et 

rustiques (amandier et figuier en particulier) 

IV.1.7. Ressources hydriques: 

Les Monts des Traras se subdivisent en deux grands bassins versants. Au 

Nord, le bassin côtier de Ghazaouet drainé par les oueds de Kiss, Marsat Ben 

M'Hidi et Honaine entre autre, et au Sud le bassin versant de la Tafna, qui 

marque les limites des Monts, le sous bassin le plus important est celui de 

l'Oued Boukiou. 

Les eaux de surface sont captées par deux barrages (Hammam Boughrara et 

Souani) et 43 retenues collinaires qui représentent qu'une capacité de 3 millions 

de mètres cubes, mais elles sont largement envasées (A.N.A.T., 2003). 

IV.2. Les Monts de Saba Chioukh: 

IV.2.1. Espace agricole: 

IV.2.1.1. Cultures herbacées 
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Les cultures herbacées pour les Monts de Sab.a Chioukh, sont représentées 

comme suit: 

• Céréaculture: 

Elle occupe une superficie moyenne de 1985 ha (voir tableau N° 3 1  et 

courbe N°05). Le rendement céréalier est comme le montre le tableau N°32 B, à 

- 	la fois insuffisant est faible, le rendement enregistré est de 10.14 qx/ha comme 

valeur moyenne (voir histogramme N°07). 

Ces résultats ne s'expliquent que par les conditions climatiques 

- 	particulièrement défavorables, et par les potentialités agroécologiques qui ne 

permettent pas la culture des céréales. 

- • Cultures fourragères: 

Les fourrages s'étendent sur une superficie moyenne de 100 ha (voir 

tableau N°31 B et courbe N°05). 

- 	Les fourrages ont atteint un rendement moyen de 21 qxlha, il est en général 

assez faible (voir histogramme N°07), ceci peut s'expliquer par la non maîtrise 

-  de certaines techniques de production et par le choix des espèces à mettre en 

place en tenant comptedes conditions édaphologiques trop contraignantes pour 

des cultures annuelles. 

- • Légumes secs: 

Les légumes secs occupent une superficie moyenne de 447 ha (voir tableau 

N°31 B et courbe N°05). 

L'histogramme N°07 fait apparaître une baisse considérable des 

rendements (un moyen de 5.77 qx/ha). Cette faiblesse des rendements est le 

résultat de la désaffectation des producteurs à l'égard de la culture des légumes 

secs en raison des faibles gains qu'elle procure. 

- • Cultures maraîchères: 

Les cultures maraîchères sont pratiquées sur une faible superficie, soit une 

moyenne de 563.5 ha (voir tableau N°3 1  et courbe N°05). 
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Le rendement moyen maraîcher est satisfaisant comparativement avec les 

rendements des autres ensembles géographiques et a enregistré un rendement 

moyen de 72.95 qxlha (voir tableau N°32B et histogramme N°07), et ceci 

malgré la médiocrité des conditions naturelles (relief) et les faibles superficies 

occupées par cette culture comparativement aux autres spéculations. 

D'une manière générale, cette variation du rendement pour les différentes 

spéculations au niveau de Sabâa Chioukh, est expliquée par un relief accidenté 

et des formations lithologiques qui confèrent à cette zone des sols instables, à 

faible résistance à l'érosion. La mauvaise conduite des techniques culturales 

constituent un autre facteur limitant des rendements, ainsi que les facteurs 

climatiques défavorables. 

1V2.1.2. Cultures pérennes 

• Viticulture: 

La superficie moyenne occupée par la vigne est de 302.5ha (voir 

tableau N°33 B et courbe N°06), le rendement est assez appréciable, il atteint 

une moyenne de 30.58 qx!ha (voir histogramme N°08). La vigne connaît une 

extension assez importante ces dernières années où elle peut occuper une place 

de choix dans cet ensemble pour atténuer les phénomènes de l'érosion et 

remplacer les cultures annuelles céréales et légumes secs qui ne donnent qu'un 

rendement médiocre. 

Agrumiculture: 

Le potentiel agrumicole est concentré essentiellement au niveau de la 

vallée de l'Isser. Les agrumes s'étendent sur une superficie moyenne de 78.5 ha 

(voir tableau N°33 B et courbe N°06). Le rendement agrumicole est très faible, 

soit un rendement moyen de 19.29qxlha (voir tableau N°34 B et Histogramme 

N°08), en raison de la rareté de la ressource hydrique qui lui est affectée et d'un 

sol qui ne s'y prête pas à l'agrumiculture. 
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Oleïculture: 

Par rapport aux Traras, les Monts de Sabâa Chioukh ont enregistré des 

résultats légèrement inférieurs en terme de rendement, soit un rendement moyen 

de 16.72 qxlha (tableau N°34 B et histogramme N°08), cela malgré les faibles 

superficies occupées par cette culture qui reste constante et peu développée (une 

superficie moyenne de 31 ha) (voir courbe N° 06 et tableau N°33 B). 

L'olivier doit connaître une extension au regard des conditions 

édaphoclimatiques de la région. 

• Cultures fruitières: 

En ce qui concerne cette catégorie, on assiste à une tendance à 

l'accroissement de la superficie particulièrement au niveau de la commune de 

Sabâa Chioukh, la superficie moyenne de l'ensemble géographique est de 640 

ha (voir tableau N°33 B), cette extension entre dans le cadre de la lutte contre 

l'érosion éolienne et hydrique, mais à la lumière des résultats obtenus, il s'avère 

qu'un mauvais choix à été fait quant aux espèces à mettre en place. 

Le rendement a connu une forte baisse, soit un rendement moyen de 13.32 

qxlha (voir tableau NO34 B), la médiocrité de ce résultat s'explique par des 

conditions climatiques particulièrement défavorables et un sol inadéquat pour 

certaines espèces de fruits à pépin, ici aussi l'amandier et le figuier donneraient 

de bons résultats. 

1V.2.2. Espace forestier: 

Les forêts sont presque absentes à l'exception de 1284 ha de reboisement 

au pin d'Alep, soit 6.03% de la superficie totale des Monts de Sabâa Chioukh 

(21302 ha) (D.P.A.T., 2005). Ce taux encore faible au regard de la topographie 

du terrain et des types de sols, doit obligatoirement augmenter. 

IV.2.3. Le cheptel de la zone: 

Pour ce qui est de l'activité de l'élevage, celle-ci reste très peu développée 

avec des effectifs très réduits. 
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L'effectif bovin a atteint un moyen de 294 têtes (voir tableau N°35 B et 

histogramme N°09) 

L'espèce ovine a atteint un effectif moyen de 4600 têtes confirmant une 

tendance à la baisse justifiée par l'absence d'aliments et de terrains de parcours 

(voir histogramme N 009). 

De même que pour l'espèce caprine qui a un effectif faible 

comparativement aux Monts des Traras, soit une moyenne de 395 têtes (voir 

tableau NO35 B et histogramme N°09). 

Tableau N° 31 B: Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts de Sebâa Chioukh (2001/2002) 

Ensemble Communes Céréales Fourrages Légumes Secs Cultures Maraichères 
géographique Sup (ha) Prod (qx) Sup Prod (qx) Sup Prod Sup Prod (qx) 

(ha)  (ha) (qx) (ha)  
SebâaChioukh 1410 13000 50 1050 464 2716 750 38750 

ElFehoul 2560 28410 150 3150 	1  430 2450 377 35530 
O C.) . O Moyenne 	1 1985 20705 1 	100 2100 447 2583 	1 563.5 37140 

Source : U.S.A., de Ilemcen, 2UU 

Tableau N° 32 B: Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts de Sebâa Chioukh (2001/2002) (qx/ha). 
Cultures herbacées 

Ensemble Communes Rendement (qx/ha) 	 - 

géographique 
Céréales fourrages Légumes secs Cultures maraîchères 

. SebâaChioukh 9.2 21 5.85 51.66 

ElFehoul 11.09 21 5.69 94.24 

O Rende11ent Moyenne 10.14 21 5.77 72.95 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N°  33 B: Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 
géographique des Monts de Sebâa Chioukh (2001/2002) 

Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 
Ensemble 

Viticulturej 1  Sup (ha) 1 	Prod Sup Prod Sup 1 	Prod Sup Prod (qx) géographique Communes 
(qx) (ha) (qx) (ha) (qx) (ha) 

SebaaChioukh 195 2042 0 0 13 180 951 3730 

ElFehoul 410 20749 157 6055 49 960 329 7480 

Moyenne 302.5 1 1395.5 78.5 3027.5 31 1380 640 5605 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N°34 B: Evolution du rendement des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 
géographique des Monts de Sebâa Chioukh (2001/2002) (qxlha). 

Cultures pérennes 
Ensemble Communes Rendement (qx/ha)  

- 

Viticulture Agrumiculture 
_____________  

Oléiculture Cultures Fruitières géographique 

Sebaa Chioukh 10.47 0 13.84 3.92 
0 .0 

.9 El Fehoul 50.70 38.58 19.59 22.73 
4) 

Rende 	ntMoyenne 30.58 19.29 
_______________  

16.72 13.32 

Source: U.S.A., de Ilemcen, 2003 

Tableau N° 35 B: Répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 
- 	 des Monts de Sebâa Chioukh (2001-2002) 

Espèces 
Ensemble 

géographique Communes 
_________________ 

Bovins (têtes) Ovins (têtes) 	
} 
_Caprins (têtes) 

Sebaa Chioukh 375 -- 	4800 540 

ElFehoul 213 4400 250 

Moyenne 294 4600 395 	- 

Source: U.S.A., de 1Iemcen, 2003 

IV.2.4. Aspects socio-économiques: 

- 	IV.2.4.1. Population: 

Selon les déférents recensements, les Monts de Sabâa Chioukh représentent 

la zone la moins peuplée, à cause du relief accidenté et la faible superficie. 

Les résultats des différents recensements révèlent ce qui suit: 

Une population de 8570 habitants en 1966, de 10334 habitants en 1977 et 

une population de 13000 habitants en 1987, puis une population de 11037 

habitants en 1998. 

- 	Le taux d'accroissement est de l'ordre de 17.07% en (1966-1977), 20.51% 

(1977-1987) et -17.79% pour la dernière décennie (1987-1998). 

Il est nécessaire de repeupler cette zone montagneuse par la réalisation 

- 	d'une étude qui s'appuie sur une stratégie de développement et d'aménagement 

intégrés. 

- 	IV.2.42. Activités industrielles: 

L'absence des tissus industriels influe sur les potentialités de la zone. Cette 
situation a eu pour conséquence un fort exode rural vers les centres urbains. 
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Pour faire face à cette situation, il apparaît que les Monts de Sabâa Chioukh 

méritent une réelle prise en charge, à titre d'exemple, par l'installation d'une 

unité de conditionnement et séchage des fruits secs en raison de leur abondance 

dans cette zone (D.P.A.T., 2005). 

IV.2.5. Climat: 

Selon l'étude bioclimatique de la station de Beni-Saf, le climat dominant 

dans les Monts de Saba Chioukh est semi-aride chaud avec des précipitations 

annuelles de 300mmIan. 

Ces précipitations se caractérisent par une forte irrégularité tant annuelle 

que saisonnière, ce qui entrave beaucoup les campagnes labourds-semailles et 

- 

	

	rend aléatoire les cultures annuelles, conjugué à un terrain fortement pentu, il est 

intéressant de mettre en place des cultures pérennes. 

- 	IV.2.6. Sols: 

Les Monts de Sabâa Chioukh, ont les mêmes formations lithologiques que 

les Traras, où la majeur partie des sols de la zone Nord, sont des sols calcaires 

propices aux activités agricoles. 

Les terrains de pentes fortes (>25%) représentent 21440 ha (B.N.E.D.E.R., 

1994), l'importance de ces terrains limiterait énormément, les actions de mise en 

valeur agricoles et contribuerait également à accélérer les phénomènes 

d'érosion. 

IV.2.7. Ressources hydriques: 

Comparativement au Traras, les Sebâa Chioukh renferment actuellement 

- 

	

	sept retenues collinaires qui sont en bon état, alors que douze retenues 

collinaires sont envasées à plus de 80 % de leur capacité (D.H.W., 2000). 

Cette situation met en évidence, la nécessité de protection des ouvrages à 

l'amont par les reboisements et les plantations fruitières, la nécessité de la 

récupération des eaux usées non conventionnelles pour les besoins de 

- 

	

	l'agriculture, la nécessité de dessalement de l'eau de mer pour les utilisations 

industrielles des unités existantes prés du littoral. 
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IV.3. Plaines Telliennes (Maghnia-Tlemcen): 

IV.3.1. Espace Agricole: 

IV.3.1.1. Cultures herbacées 

Les cultures herbacées sont représentées comme suit: 

Céréaliculture: 

Elle occupe une superficie moyenne de 3 190.9ha (voir tableau N°31 C). La 

courbe N°07 nous montre que les rendements céréaliers ont connu une baisse 

considérable dans toutes les communes suite à la sécheresse prolongée. Ils ont 

atteint un rendement moyen de 9.20 qxlha (voir histogramme N°10). 

L'irrégularité dans l'évolution du rendement des céréales démontre la non 

maîtrise des processus de sa production. 

Depuis des siècles, les céréales occupent une place de choix dans 

l'alimentation humaine dans toutes les wilayas d'Algérie. Aujourd'hui c'est le 

blé tendre et le blé dur qui héritent cette place. 

Ce phénomène est en soit un problème épineux et ce pour deux raisons: 

- Le blé qui est une denrée insuffisamment produite localement continue d'être 

l'aliment de base de la quasi-totalité de la population algérienne. 

- Le déficit céréalier ne cesse de s'accroître parallèlement à la hausse vertigineuse 

des prix de ce produit sur le marché mondial. 

Notre analyse en ce qui concerne les céréales portera uniquement sur les 

deux caractéristiques de leur production à savoir l'insuffisance et l'irrégularité. 

La production céréalière est insuffisante à la fois sur le plan quantitatif et 

qualitatif. Elle l'est par rapport aux besoins, aux objectifs et aux efforts fournis. 

Du point de vue des quantités la production céréalière est faible, voir 

négative si l'on tient compte de l'évolution galopante de la démographie. 

Le rapport offre demande ne peut être atteint aujourd'hui et ceci dans tous 

les ensembles de la wilaya malgré les efforts de modernisation en introduisant 

les variétés à hauts rendements et en élargissant l'utilisation des fertilisants dans 

tous les secteurs agricoles. Les faibles rendements à l'hectare, une faible 

- 	 - 	 - 
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production, l'importance des superficies des terres en jachère et les assolements 

biennaux céréale —jachère en sont la première explication. 

La production stagne (voir tableau N°31 C et 32 C) et par la même, l'écart 

entre l'offre et la demande se creuse. Ce sont donc les importations qui prennent 

le relais pour couvrir le déficit. 

Depuis quelques années, les habitudes de consommation ont fortement 

changé en Algérie et la wilaya de Tlemcen n'échappe pas à ce changement. 

La composition de la production céréalière quant à elle, n'a pas suivi ces 

changements. 	- - 

La dominance du blé dur dans l'ensemble des variétés cultivées ne 

correspond pas aux exigences du marché. C'est le blé tendre qui devient 

prépondérant dans la consommation de l'algérien moyen. 

La production dominante de blé dur s'explique par plusieurs phénomènes 

tels que les habitudes de production et la facilité d'exploitation, d'une part 

l'agriculteur algérien préfère la culture de blé dur à celle de blé tendre, d'autre 

part, pour des rendements et de prix identiques à ceux du blé dur, les exigences 

du blé tendre sont plus grandes. En effet, ce dernier exige des suppléments de 

dépenses que les producteurs préfèrent ne pas effectuer, sachant que le blé dur 

s'écoule aussi facilement et à un même prix que le blé tendre. 

De toutes les productions au niveau de l'ensemble géographique (Plaines 

Telliennes Maghnia- Tlemcen), celle des céréales est la plus irrégulière. Elle est 

étroitement liée aux conditions climatiques qui la font varier du simple au triple 

d'une année à l'autre au niveau de la wilaya et d'une commune à une autre au 

niveau de l'ensemble géographique. 

Face à ces insuffisances et irré gularités les pouvoirs publics prévoient et 

ont recours au marché mondial pour des importations massives et rapidement 

Croissantes. 
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• Cultures fourragères 

Elles occupent une superficie moyenne de 609.89ha (voir tableau N°31 C). 

L'importance de cette culture dans la vie de l'ensemble géographique 

milite en faveur d'un encouragement d'autant plus que les rendements sont 

nettement plus intéressent que ceux de céréales. 

Ils ont atteint un rendement moyen de 16.95 qxlha (voir tableau N°32 C et 

histogramme N°10). 

Légumes secs 

La superficie moyenne occupée par cette culture est de 264.5 ha. En ce qui 

concerne les rendements enregistrés, ils sont toujours faibles avec une moyenne 

de 5.15 qxlha (voir histogramme N°10 et tableau N°32 C) et dépendent des 

conditions naturelles en raison des difficultés d'intensification de la production. 

Les superficies cultivées quant à elles, connaissent une nette augmentation, 

mais les rendements stagnent, il ressort que les effets de cette augmentation de 

superficie ne sont pas positifs. 

Cette relative stagnation de la production de légumes secs s'explique en 

partie par la pénurie de main d'oeuvre au moment de la récolte. 

Par ailleurs cette pénurie de main d'oeuvre à laquelle s'ajoute le manque de 

moyens mécanisés de la récolte ont fait que l'agriculteur n'accorde pas au 

niveau de cet ensemble une importance à cette spéculation et du fait peut être de 

l'habitude qu'avaient les agriculteurs à délaisser les légumes secs qui faisaient 

partie de la catégorie des produits de première nécessité dont les prix étaient 

réglementés et qui ne permettaient pas des gains suffisants, cette habitude s'est 

ancrée chez les agriculteurs. 

Cultures maraîchères 

Les superficies réservées pour cette spéculation, sont faibles avec une 

moyenne de 5 16.78 ha (voir courbe N°07 et tableau N°3 1 C). 
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- 	Les rendements maraîchers réalisés au niveau des Plaines Telliennes sont, 

comme le montre l'histogramme N°10, à la fois satisfaisants et considérables, 

avec un moyenne de 114.3 7qx/ha.  

- 	Les rendements obtenus en adéquation avec les potentialités édaphiques et 

hydriques de la zone permettent d'accroître les superficies. Outre cette 

- explication des conditions naturelles et techniques favorables à son 

développement, le secteur agricole accorde à la production maraîchère un intérêt 

particulier du fait des prix très rénumérateurs. Par ailleurs cette augmentation de 

	

- 	la production est étroitement liée à celle des superficies qui lui sont consacrées. 

IV.3.1.2. Cultures pérennes: 

	

- 	• Viticulture: 

Sur une superficie moyenne de 243.27 ha (voir tableau N°33 C et courbe 

N°08), le vignoble a atteint un rendement moyen de 19.08 qx/ha (voir tableau 

	

- 	N°34C). 

Cette culture ne peut être développée davantage au regard des conditions 

du milieu qui permettent des spéculations plus intéressantes économiquement. 

Agrumiculture: 

Malgré la faible superficie cultivée par les agrumes qui a connu un 

	

- 	abaissement progressif avec une moyenne de 92.89 ha (voir tableau N°33 C et 

courbe N°08), les agrumes ont atteint des rendements considérables, soit un 

	

- 	rendement moyen de 37.96 qx!ha (voir histogramme N°1 1 et tableau N°34 C). 

Ce résultat découle de l'effort fourni par les exploitants dans l'entretien de 

leurs vergers. 

• Oléiculture: 

La superficie moyenne occupée par les oliviers a connu une variation 

	

- 	minime, elle est en moyenne de 111.56 ha (voir tableau N°33 C). 

Les rendements oléicoles sont très remarquables, soit un rendement moyen 

	

- 	de 32.65 qxlha (voir histogramme N°1 1 et tableau N°34C). 
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• Cultures fruitières: 

Sur une superficie moyenne de 225.75 ha (voir tableau N°33 C), les 

cultures fruitières ont atteint un rendement moyen de 20.97 qxlha (voir tableau 

N°34 C et histogramme N°1 1). 

IV.3.2. Espace forestier: 

- 	 Sur une superficie de 232537 ha des Plaines Telliennes, les forêts occupent 

12.70%, soit une superficie de 29770 ha (A.N.A.T., 2000), en effet cette 

- 	superficie forestière reste toujours faible au regard des types de sol, et elle 

mérite de croître afin de sauvegarder les écosystèmes fragiles. 

IV.3.3. Le cheptel de la zone: 

La composition du cheptel se présente comme suit: 

- Le cheptel bovin a atteint un effectif moyen de 663 têtes (voir tableau N°35 C). 

- 	Cette ensemble géographique se prête bien à l'élevage bovin grâce aux 

possibilités d'irrigation dans les vallées de la Tafna et de I'Isser et devraient en 

- 	faciliter le développement de l'élevage bovin. 

- 	- Le cheptel ovin a atteint un effectif très élevé comparativement aux autres 

espèces, soit un effectif moyen de 8033 têtes (voir histogramme N°12 et Tableau 

- 	N°35 C) 

- L'espèce caprine a atteint un effectif moyen de 365 têtes (voir tableau N°35 C). 

- 	Elle a connu une diminution imposée par une meilleure utilisation des terres et 

- 	un rétrécissement des terres de parcours. 

IV.3.4. Aspects socio-économiques: 

- 	IV.3.4J. Population: 

Les différents recensements font ressortir que les Plaines Telliennes ont 

2 i 'effif L .levé d. Au populaLi.1 cnpa.ativenent aux 

différentes zones de la wilaya. 
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Tableau N° 31 C : Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Plaines Telliennes Maghnia-Tlemcen (2001/2002) 

Ensemble Communes Céréales Fourrages Légumes Secs Cultures Maraîchères 
Sup (ha) Prod (gx) Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod Sup (ha) Prod (gx) 

Tlemcen 105 1395 105 1830 0 0 40 41 - 

-Manseurah 700 11950 430 9000 120 690 376 21080 
Beni Mester 1350 13610 220 4320 190 1010 70 4920 
Chetouane 1700 15650 150 3150 80 310 726 41245 
Amieur 6900 63020 590 10290 685 2620 182 13790 
Ouled Mimoun 2900 21500 80 1680 40 270 863 62330 
Ain Nahala 5120 25760 670 5070 32 130 139 11360 
Bensekrane 5520 44800 300 4200 155 750 164 14980 
SidiAbdelli 6680 61860 290 4590 305 1850 1 	195 34280 
Hennaya 2600 19000 1400 26400 750 3000 1 	628 77630 
Zenata 1630 7345 1740 25400 310 1240 218 30080 
Ouledkiah 2160 14160 1790 25740 980 3920 42 3910 	- 

E2  Remchi 2360 22820 200 4250 455 2430 303 39440 
Ain Youcef 2425 23250 50 1050 350 2400 537 63260 
Beni Boussaid 2102 17650 748 1100 25 100 	1 2375 649800 

a. 
Maghnia 7485 67075 1515 28900 80 - 320 103 4625 
Hamam Boughrara 4100 38560 500 9400 120 480 2226 632340 
Souani 1600 20500 200 4200 84 485 115 6285 
Moyenne 3190.9 27216.94 609.89 9476.11 264.5 1087.5 516.78 94027.55 

Source:D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N° 32 C : Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

géographique des Plaines Telliennes Maghnia-Tlemcen (2001/2002) (qx/ha). 

Ensemble Cultures herbacées 
Communes Rendement (qx/ha)  

géographique Céréales fourrages Légumessecs Cultures maraîchères 
Tlemcen I  13.28 17.42 0 1.03 
Mansourah 17.07 20.93 5.75 56.06 
BeniMèster 10.08 19.63 5.31 70.28 
Chetouane 9.20 21 3.87 56.81 
Amieur '9.13" 17.44 3.82 75.76 
Ouled Mimoun 7.43 21 6.75 72.22 
AinNahala 5.03 7.65' 4.06 81.72 

Cu 

Bensekrané 8.11 14 4.83 91.34 
SidiAbdelli 9.26 15.82 6.06 175.79 
Hennaya 7.30 18.85 4 123.61 
Zenata 4.50 14.59 4 137.98 
OuledRiah 6.56 14.37 4 93.09 
Remchi 9.66 21.25 5.34 130.16 
AinYoucef 9.58 21 6.85 117.80 
BeniBoussaid 8.32 1.47 4 273.6 
Maghnia 8.96 19.07 4 44.90 
HamamBougluara 9.40 18.8 4 284.07t 

Souani 	 1 12.81 21 5.77 -- 54.65 

Rendement Moyené 	1 9.20 10.95 5.15 114.37 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N° 33 C: Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 

géographique des Pleines Telliennes Maghnia-Tlemcen (2001/2002) 

Ensemble 
géographique Communes 

Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

Sup Prod (qx) Sup Prod (qx) Sup Prod (qx) Sup Prod (qx) 

§ 

Tlemcen 36 1260 17 600 35 400 108 3600 
Mansourah 4 60 0 0 77 1155 295 5030 
Beni Mester 50 500 0 0 162 1030 100 1380 
Chetouane 376 3030 208 13440 113 1594 259 3915 
Amieur 561 8500 77 5040 242 2832 959 14490 
Ouled Mimoun 379 4370 0 0 168 5570 216 5240 
Ain Nahala 490 4451 0 0 49 1444 194 2630 
Bensekrane 597 8764 107 6530 152 2066 302 9310 
SidiAbdelli 589 5620 16 420 150 4335 292 10007 
Hennaya 596 22710 343 13230 67 4700 225 5948 
Zenata 126 - 2930 4 160 51 1865 79 1020 
Ouled Riah 79 1545 0 0 19 575 140 0 
Remchi 104 1950 470 16920 201 2625 165 5660 
Ain Youcef 234 4874 61 1800 163 1641 178 4100 
Beni Boussaid 7 0 0 0 48 1840 134 2280 

0 Maghnia 142 9600 363 47220 206 7070 136 3640 
HamamBoughrara 5 500 6 940 99 1925 21 700 
Souani 4 100 0 0 6 26 254 1635 
Moyenne 243.27 4486.88 92.89 5905.00 111.56 2371.83 225.75 4476.94 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N°34 C : évolution du rendement des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 
géographique des Plaines Telliennes Maghnia-Tlemcen (2001/2002) (qxlha). 

Ensemble 
géographique Communes 

Cultures pérennes 
Rendement (gx/ha)  ______________ 

Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

Tlemcen 35 35.29 - 11.43 33.33 
Mansourah 15 0 15 17.05 	1 
Beni Mester 10 0 j 	6.35 13.8 

8 
Chetouane 8.05 64.62 14.10 15.12 
Amieur 15.15 

. 
65.45 11.70 15.10 

Ouled Mimoun 11.53 0 33.15 24.26 
Ain Nahala 9.09 0 29.46 13.55 
Bensekrane 14.68 j 	61.02 13.59 30.82 
Sidi Abdelli 9.54 j 	26.25 28.9 34.27 
Hennaya 38.10 38.57 70.14 26.46 
Zenata 23.25 40 36.56 12.91 
Ouled Riah 19.55 0 30.26 0 
Remchi 18.75 36 13.05 34.30 
Ain Youcef 20.83 29.50 - 10.06 23.03 
Beni Boussaid 0 0 38.33 17.01 
Maghnia 67.60 130.08 34.35 26.76 - 

f _Hamam Boughrara 100 156.67 - 	19.44 33.33 
Souani 	 18.44 	 0 	 4.33 	 6.44 
Rendement Moyerwé 	19.08 	37.96 	32.65 	20.97 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N°  35 C: répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 
des Pleinnes Telliennes Maghnia-Tlemcen (2001-2002) 

Ensemble 
Communes 

Espèces  _______________________ 

géographique  
Bovins (têtes) Ovins (têtes) Caprins (têtes) 

Tlemcen 949 762 160 
Mansourah 320 2000 325 
Beni Mester 860 6250 280 
Chetouane 946 6081 100 

E Amieur 1020 7510 350 
Ouled Mimoun 615 8940 205 
Ain Nahala 305 10970 450 

- Bensekrane 665 11077 750 
Sidi Abdelli 749 12655 710 
Hennaya 723 4965 165 
Zenata 225 5390 190 

.2 Ouled Riah 970 3599 320 
Remchi 312 12750 120 
Ain Youcef 205 4250 100 
Beni Boussaid 237 16900 930 
Maghnia 2363 14900 460 
Hamam Boughrara 352 6100 730 
Souani 124 9500 225 
Moyenne 663 	1 8033 	1 365 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Elles ont connu durant ces dernières décennies une évolution progressive 

de la population. Elles renferment 233816 habitants, soit 59% de la population 

en 1966, 321121 habitants en 1977 et 447828 habitants en 1987, puis 559005 

habitants en 1998, soit 66.38% de la population (D.P.A.T., 2005). 

Cette forte concentration de la population, est due à l'exode rural qui frappe 

les zones montagneuses notamment la région des Traras et celle des Sebâa 

Chioukh. 

IV.3.4.2. Activités industrielles 

Les Plaines Telliennes renferment l'activité industrielle la plus importante 

au niveau de la wilaya, mais malgré les potentialités et les ressources du sous sol 

que recèle cet ensemble, il est loin d'être exploité rationnellement. On peut citer 

à titre d'exemple: 

- Les argiles qui restent en marge des besoins du marché pour la fabrication des 

plinthes à Hammam Boughrara et Remchi (A.N.A.T., 2000); 
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- - En dépit de la vocation agricole reconnue de la région, la fabrication du matériel 

agricole est quasi absente; 

- L'existence des unités détériorées héritées de la période coloniale telles que la 

plupart des minoteries. 

IV.3.5. Climat: 

De l'étude bioclimatique effectuée au niveau des trois stations appartenant 

aux Plaines Telliennes (Maghnia, Zenata, Saf Saf), il ressort que cette zone est 

soumise à un climat semi-aride, où la durée de la saison sèche est très 

- 	importante et reflète sa tendance vers une aridité croissante, avec des 

précipitations irrégulières comprises entre 200mmIan et plus de 400mm/an. Pour 

- 	faire face aux aléas climatiques, il est nécessaire d'augmenter le couvert végétal 

(plantations fruitières). 

IV.3.6. Sols: 

- 	Cet ensemble se caractérise par des sols de bonnes potentialités agricoles 

qui s'adaptent à tous types de cultures, telles que la plaine de Maghnia, les 

- 	plateaux de Ouled Riah, Zenata, Remchi, et les basses vallées de la Tafna et 

Isser (A.N.A.T., 2000). 

On note généralement l'existence des sols de hautes potentialités agricoles, 

- 	localisés dans les basses terrasses et les lits d'oued, notamment la plaine de 

Hermaya, Ouled Mimoun. 

- 	Ceux sont des sols alluvionnaires aptes à toutes cultures en sec ou en 

irrigué, mais malheureusement mal exploités. 

IV.3.7. Ressources hydriques: 

- 	Cet ensemble dispose d'une nappe importante, celle de Maghnia, sans 

oublier la nappe de Hennaya. 

- 	La zone est également drainée par des cours d'eau importants prenant 

naissance pour la plupart dans les Monts de Tlemcen (P.A.W., 2003). 

- 	Certaines ressources souterraines sont surexploitées, c'est le cas de la 

- 	nappe de Maghnia (300 puits à usage agricole). 
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IV.4. Les Monts de Tlemcen: 

IV.4.1. Espace Agricole: 

IV.4.1.1.Cultures herbacées: 

- 	• Céréalicuiture: 

Dans les Monts de Tlemcen, les céréales occupent une superficie moyenne 

- 	de 1902.33 ha (voir tableau N°31 D). 

- 	Le tableau N°32 D et l'histogramme N° 13, présentent clairement 

l'irrégularité des rendements céréaliers, ils sont étroitement liés aux conditions 

- 	climatiques qui les font varier d'une commune à l'autre. Ils atteignent une 

moyenne de 8.04 qxlha. 

- • Cultures fourragères: 

- 	Sur une superficie moyenne de 229.75 ha connaissant de petites variations 

(tableau N°3 1D et courbe N°09), les fourrages ont atteint un rendement moyen 

assez bon qui est de 15.7 qx/ha (voir tableau N°32 D). 

• Légumes secs: 

La superficie occupée par les légumes secs connaît une régression 

remarquable, soit une superficie moyenne de 44.75 ha (tableau N°31 D et courbe 

N°09). 

- 	Le rendement reste toujours faible avec une moyenne de 3.30 qx/ha (voir 

histogramme N°13 et tableau N°32 D). 

- • Cultures maraîchères: 

- 	Ce groupe de spéculation intéresse beaucoup les exploitants. Les 

superficies qui lui sont consacrées sont en moyenne de 21 9.9ha (voir tableau 

- 	N°31 D et courbe N°09). Leur rendement moyen avoisine les 143.03 qx/ha (voir 

tableau N°32 D et histogramme N°13). 
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IV.4.1.2. Cultures pérennes 

s Viticulture 

Sur une superficie moyenne de 41.75 ha, avec quelques variations 

confirmant une tendance à la baisse (voir tableau N°33 D et courbe N ° 10), le 

vignoble a atteint un rendement moyen de 8.12 qx/ha (voir tableau N° 34 D et 

histogramme N°  14). Cette culture semble en inadéquation avec les potentialités 

agroécologiques, la faiblesse des rendements le justifie. 

• Agrumiculture: 

La superficie cultivée en agrumes, est de 1.17 ha, ce qui paraît négligeable 

(voir tableau N°33 D et courbe N° 10). Les agrumes dans cet ensemble ont 

enregistré les rendements les plus faibles de la wilaya avec 11.74 qx/ha en 

moyenne (voir histogramme N°14 et tableau N°34 D). 

• Oléiculture: 

La superficie occupée par l'olivier est en moyenne de 60.17 ha (voir 

tableau N°33 D). En ce qui concerne le rendement enregistré, il est en moyen de 

31.86 qx/ha (voir tableau N°34 D). 

Cette spéculation paraît plus intéressante écologiquement et 

- 	économiquement que le vignoble et l'agrumiculture dans cette zone 

- 	géographique. Les conditions du milieu et la topographie du terrain encouragent 

l'intensification de cette culture où existe une petite industrie de transformation. 

- s Cultures fruitières: 

Elles occupent une superficie moyenne de 225.75 ha (tableau N° 33 D et 

courbe N° 10). Les rendements enregistrés demeurent encore insuffisants et ne 

- 	dépassent pas en moyenne les 21.13 qx/ha (voir tableau N° 34 D et histogramme 

N? 14). 

- 	IV.4.2. Espace forestier: 

Sur une superficie de 205 592 ha, les forêts occupent 81922 ha, soit 

- 	39.85% (prés de la moitié de cette zone) constituant de ce fait une réserve 
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forestière relativement importante, marquée par un taux de boisement de 30%, 

dont 46% sur les versants Nord (A.N.A.T., 2000). 

IV.4.3. Le cheptel de la zone: 

Il est dominé par l'élevage bovin qui constitue une activité intéressante 

dans un espace urbain ou domine l'élevage en stabulation semi-libre. Les 

besoins en lait des grandes agglomérations du bassin de Tlemcen justifient cette 

concentration du cheptel bovin. 

Le cheptel bovin des Monts de Tlemcen a atteint un effectif moyen de 558 

têtes durant la campagne 2001/2002 (voir histogramme N°15). 

Par contre, l'espèce ovine a enregistré un effectif moyen de 7843 têtes (voir 

histogramme N° 15 et tableau N°35 D). 

L'espèce caprine, a atteint un effectif moyen de 658 têtes (voir tableau 

N°35D et histogramme N°15). 

L'analyse de l'espace agricole des Monts de Tlemcen, fait ressortir que la 

faiblesse des productions pour les différentes cultures en sec ou en irrigué, ne 

peut s'expliquer que par l'abandon des terres agricoles des versants Sud des 

Monts qui sont exposées aux problèmes d'érosion (selon l'étude de 

B.N.E.D.E.R., 1994, l'érosion touche 30% de cet ensemble qui se décompose en 

20% d'érosion intense, 10% d'érosion moyenne), d'autre part 51% de la S.A.U. 

sont en jachère, avec un parcours qui occupe plus du tiers du territoire, localisé 

dans les communes sub-steppiques qui semblent subir une pression du cheptel, 

cela malgré la richesse de la zone en ressource d'eau, où elle est couverte par le 

bassin versant de la Tafna qui est drainé par de nombreux ouvrages (barrages de 

Beni Bandel, Meffrouche, Sidi Abdelli). 

L'agriculture en zone de montagne, mérite une protection et une 

restauration des sols menacés par l'érosion, à travers des traitements anti-érosifs 

en remplaçant les céréales par les cultures fruitières, par des essences forestières 

dont le feuillage peut être fourragé (caroubier, arganier) et l'intensification des 
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cultures fourragères pour le développement des bovins laitiers modernes, car la 

zone s'y prête aisément à cela. 

Tableau N°31 D: Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts de Tlemcen (2001/2002) 

Ensemble 
géographique 

Communes Céréales Fourrages Légumes Secs Cultures Maraichres 
 Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod Sup (ha) Prod (qx) 

Ainîellout 5893 36880 777 5880 80 130 540 82750 
Beni Semiel 1970 13780 80 1680 10 70 250 45450 
Ain Ghraba 280 1630 50 1050 0 0 14 560 
Azail 585 5535 5 50 0 0 210 371100 
beniBandel 85 675 10 100 0 1 	0 158 31450 
Beni Snous 1480 16540 50 500 0 0 139 33270 
Sidi Medjahed 1650 1 	14800 420 1600 10 40 220 38200 
Bouhlou 680 6065 270 4620 37 150 179 23820 
Ain Fezza 3150 34980 330 6780 270 1230 312 22770 
Oued Lakhder 520 3780 150 3150 25 165 15685 21340 
Terny 480 4570 210 4260 20 40 376 4095 
Sabra 	 1 5695 1  44435 405 6930 85 165 2639 60790 
Moyenne 	1 1902.33 15305.83 229.75 2805 44.75 181.66 219.9 33466.25 	I 

Source: U.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N°32 D : Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts de Tlemcen (2001/2002) (qxlha). 

Cultures herbacées 
Ensemble 

Communes Rendement (qx/ha) 
géographique 

Céréales fourrages Légumes secs JCultures maraîchères 
Ain Tellout 6.25 7.56 1.6 153.24 	- 

Beni Semiel 6.99 21 7 181.8 	J 
Ain Ghraba 5.82 30 0 40 
Azail 9.46 10 0 176.67 
beni Bandel 7.94 10 0 199.05 
Beni Snous 11.17 10 0 239.35 
Sidi Medjahed 8.96 3.80 4 173.63 
Bouhlou 8.91 17.11 4.05 -- 133.07 
Ain Fezza 11.10 20.54 4.55 72.98 
OuedLakhder 7.26 21 

- 

6.6 136.79 
Temy 5.44 20.28 2 -- 48.17 
Sabra 7.80 17.11 4.17 161.67 
RendementMoyenne 8.04 	1 15.7 	1 3.30 143.03 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N° 33 1): Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 

géographique des Monts de Tlemcen (2001/2002) 

géographique 
Communes 

Viticulture 
Ensemble  

Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

Sup (ha) Prod (qx) Sup 
(ha) 

Prod 
(gx) 

Sup 
(ha) 

Prod (qx) Sup 
 (ha)  

Prod (qx) 

Ainîellout 382 6550 0 0 50 1326 213 2720 
Beni Semiel O 0 0 0 6 144 96 1620 
Ain Ghraba O 0 0 0 31 278 182 2780 
Azail O O O 0 127 4850 221 6520 
beniBandel O 0 0 0 98 5130 75 3130 
Beni Snous O 0 0 0 57 3300 156 4950 
Sidi Medjahed 5 100 11 450 54 1700 220 2260 
Bouhlou 10 400 3 300 130 1520 318 13950 
Ain Fezza 87 590 0 0 lI 433 186 675 
Oued Lakhder O 0 0 0 21 500 100 2180 
Terny O O 0 0 0 50 183 2470 
Sabra 399 5410 0 0 137 3780 759 14020 
Moyenne 41.75 	- 541.66 1.17 62.5 60.17 1917.58 225.75 4771.41 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N° 34 D évolution du rendement des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 
géographique des Monts de Tlemcen (2001/2002) (qx/ha). 

Cultures pérennes 

Ensemble Rendement (qx/ha) 
géographique Communes 

Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

Ain tellout 17.14 0 26.52 12.76 

Beni semiel 0 0 24 16.87 

Ain ghraba 0 0 8.96 15.27 

Azail 0 0 38.18 29.50 

beniBandel 0 0 52.34 41.73 
C.) 

Beni Snous 0 0 57.89 31.73 

Sidi Medjahed 20 40.91 31.48 10.27 

Bouhlou 40 100 11.69 43.86 

Ain Fezza 6.78 0 39.36 3.63 

Oued Lakhder O O 23.81 21.8 

Terny O - 	 0 50 13.49 	- 

Sabra 13.55 0 27.59 18.47 

Rendement Moyenne 	J 8.12 	- - 11.74 31.86 21.13 

Source : D.S.A., de Tlemcen, 2005 
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Tableau N° 35 D répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 
des Monts de Tlemcen (2001-2002) 

Ensemble 
;eographique 

communes 

Espèces  
Bovins (têtes) Ovins (têtes) Caprins (têtes) 

Ain tellout 930 17080 520 
Beni semiel 403 13410 650 
Ainghraba 544 5250  1300 
Azail 124 4190 360 
beniBandel 52 1305 105 
Beni Snous 623 9950 1205 
Sidi Mcd jahed 308 5096 985 
Bouhlou 80 5800 270 

g Ain Fezza 561 6370 850 
Oued Lakhder 440 1915 	1 375 
Terny  1900 10000 840 
Sabra 726 13750 430 
Moyenne 558 7843 658 

Source :L).S.A., de I lemcen, UU.) 

I V.4.4. Aspects socio-économiques: 

IV.4.4.1. Population: 

Les résultats des différents recensements,. montrent une évolution 

- 	progressive de la population des Monts de Tlemcen en 1970 et qui s'est 

stabilisée en l'an 2000. 

La population est passée de 3828 habitants en 1966 à 47009 habitants en 

1977, puis de 70825 habitants en 1987 et une population de 77108 habitants en 

1998, soit un taux d'accroissement moyen annuel de 91.86% en (1966-1977), 

- 	de 33.63% en (1977-1987), puis un taux de 8.15 % (1987-1998) (A.N.A.T., 

2000). 

Les Monts de Tlemcen, ont connu une évolution par dispersion de la 

population, ceci montre qu'un effort de développement considérable doit être 

entrepris en direction de cette zone. 

IV.4.4.2. Activités industrielles: 

Mal-gré la richesse et les potentialités du sous-sol que recèlent les Monts de 

- 	Tlemcen, ils sont dépourvus d'une activité industrielle. A titre d'exemple on 

peut citer l'absence d'une industrie de matériaux de construction dans les zones 

- 	où les gisements en substances utiles sont parfois considérables: 
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- Des gisements importants de la pierre de taille à Oued Lakhdar, Beni Ouersous, 

Temy; 

- Des plus importants gisements du marbre et de pierre de taille existant à Aïn 

Feza; 

- L'abondance de gypse pour son utilisation en tant que plâtre de construction à 

Ain Tellout (A.N.A.T., 2000). 

Dans la branche agro-alimentaire, on constate l'absence d'une huilerie et 

conditionnement d'olives à Sabra, réputée pour ses productions oléicoles. 

De ce fait, les Monts de Tlemcen méritent une prise en charge particulière 

pour les repeupler et exploiter toutes les potentialités existantes à leur niveau. 

- 	IV.4.5. Climat: 

Cette zone compte en fait deux régions naturelles: 

- Les Monts de Tlemcen et la bordure Nord des Hautes Plaines Steppiques. Elle 

appartient à deux étages bioclimatiques; 

- Versant Nord, caractérisé par un climat sub-humide tempéré avec des 

précipitations importantes (600mm/an) et des conditions thermiques favorables; 

- Versant Sud, marqué par un bioclimat semi-aride froid, où les précipitations sont 

très réparties (400-700mm/an) et les températures sont inférieures à 0°C en 

décembre et janvier. 

1V.4.6. Sols: 

- 	Au niveau de ces Monts, les formations lithopédologiques prédominantes 

se composent de sols calcaires reposant sur des substrats formés de calcaire et 

- 	dolomie (au niveau des terrains de plaines et bas piémonts). 

Les terres alluvionnaires à hautes potentialités agricole de AÏn Tellout, 

Sabra, Sont aptes à toutes cultures, et les terres caillouteuses de faibles 

potentialités agricoles des piémonts, sont occupées par de vieux vignobles; des 

oliveraies et des cultures céréalières. Malheureusement, l'érosion fait régresser 

- 	des superficies cultivables qui sont abandonnées. 
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IV.4.7. Ressources hydriques: 

Les Monts de Tlemcen sont couverts par le bassin versant de la Tafna 

drainé par de nombreux ouvrages, tels que le barrage de Beni Bandel, 

Meffrouche, Sidi Abdelli, ainsi que par deux stations de pompages. 

Les retenues collinaires sont en nombre de 19, dont 6 sont envasées à 70% 

de leur capacité. 

En raison du taux de boisement de ce massif, les ouvrages localisés à 

l'intérieur des Monts sont moins envasés que ceux des bordures Nord et Sud de 

ces Monts. 

Cette ressources précieuse, nécessite une exploitation rationnelle par la 

pratique de l'irrigation selon des modes appropriés, afin d'éviter un plus grand 

envasement d'une part et d'augmenter la capacité en eau mobilisée à l'irrigation 

d'autre part. 

IV.5. Les Hautes Plaines Steppiques: 

IV.5.1. Espace Agricole: 

IV.5.1.1. Cultures herbacées: 

IL ressort de l'étude des cultures herbacées par spéculation au niveau des 

Hautes Plaines Steppiques ce qui suit: 

. Céréaliculture: 

La superficie des céréales a connu des variations apparentes. La superficie 

moyenne est de 3384 ha (voir tableau N°31 E), le rendement moyen réalisé est 

de 7.90 qxlha (voir tableau N°32 E et histogramme N°16), il paraît très faible. 

Ceci s'explique par les conditions climatiques défavorables. 

• Cultures fourragères: 

La superficie moyenne réservée pour les fourrages est assez remarquable, 

soit une moyenne de 408 ha (voir tableau N°31 E et courbe N°1 1). 

Le rendement demeure faible avec une moyenne de 7.15 qxlba (voir 

tableau N°32 E et histogramme N°16). 
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Légumes secs 

On note l'absence totale des légumes secs (voir tableau N° 31 E et 32 E). 

• Cultures maraîchères: 

Malgré les superficies réduites réservées pour cette spéculation, 57.6 ha en 

moyenne (voir tableau N° 31 E et courbe N° 11), le rendement a atteint de bons 

résultats, 27.04 qx!ha en moyenne. Il est à noter que cette culture est développée 

uniquement au niveau de la commune de Sidi Djilali (voir tableau N° 32 E et 

histogramme N° 16). 

IV.5.1.2. Cultures pérennes: 

• Viticulture: 

Le vignoble est quasi absent, il n'occupe que 0.4 ha en moyenne, il se 

localise au niveau de deux communes (Sebdou, Sidi Djilali) (voir tableau N°33 E 

et courbe N°12). Le rendement enregistré est de 16 qxlha (voir tableau N° 34 E). 

• Agrumiculture: 

On note l'absence totale des agrumes (voir tableau N°33 E et 34 E). 

• Oléiculture: 

C'est uniquement au niveau de la commune de Sebdou, que la culture 

S'étend sur une superficie moyenne de 8.4 ha (voir tableau N° 33 E et courbe 

N°12), avec un rendement qui atteint en moyenne 5.23 qx/ha (voir tableau N° 34 

E et histogramme N°17). 

• Cultures fruitières: 

Elles occupent une supericie moyenne de 112 ha (voir tableau N°33 E et 

courbe N°12), confirmant une évolution progressive, le rendement reste toujours 

faible avec une moyenne de 10.91 qxlha (voir tableau N° 34 E et histogramme 

N°17). 

Ces cultures sont localisées essentiellement au niveau de quatre 

communes El Bouihi, E! Aricha, El Gor et Sebdou (voir tableau N°34 E). 
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IV.5.2. Espace forestier: 

Sur une superficie de 317219 ha, soit 35.18% de la superficie totale, les 

forêts occupent 65517 ha, soit 20. 65% de la zone steppique, sous forme de 

formations basses pérennes dominées par les terres alfatières qui représentent 

60% de la surface forestière (D.P.A.T., 2005) et qui sont dans l'ensemble 

dégradées. 

IV.5.3. Le cheptel de la zone: 

L'élevage bovin est pratiqué dans la quasi-totalité des communes, l'effectif 

moyen est évalué à 798 têtes (voir tableau N°35 E et histogramme N°18). 

Le développement de l'élevage bovin reste moins ambitieux chez les 

exploitants. 

Le cheptel ovin représente l'effectif le plus élevé au niveau de la wilaya, 

soit un effectif moyen de 63172 têtes. Il connaît une diminution en raison de la 

sécheresse (voir tableau N° 35 E et histogramme N° 18). 

L'espèce caprine a atteint également un effectif moyen élevé qui est de 

1128 têtes par rapport aux autres zones de la wilaya (voir tableau N° 35 E et 

histogramme N° 18). 

IV.5.4. Aspects socio-économiques: 

IV.5.4.1. Population: 

Sur 35.18% de la superficie totale, la population représente 3.05% au 

niveau de cette zone (A.N.A.T., 2000). 

Les résultats des différents recensements, ont montré une population 

réduite comparativement aux autres zones et à la surface qu'elle occupe, surtout 

pour cette dernière décennie où le taux d'accroissement est négatif -5.23% à 

cause des contraintes liées à l'aridité et la forte dégradation du couvert végétal 

provoquant ainsi un exode rurale vers les centres urbains. Une population 

relativement importante, éparse et souvent isolée. Cette population en partie est 

instable du fait des conditions de vie souvent difficiles et des revenus faibles et 

aléatoires. 
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Tableau N° 31 E: Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) 

Ensemble 
géographi 

communes Céréales Fourrages Légumes Cultures Maraîchères 
 Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod Sup (ha) Prod (qx) 

Sidi Djilali 2740 19190 510 3260 0 0 288 38950 
El Bouihi 2790 18890 490 3060 0 0 0 0 

. El Aricha 2590 17640 590 3660 0 0 0 0 
El Gor 5350 50400 150 1100 0 0 0 1 	0 

un Sebdou 3450 27890 300 3000 0 0 0 0 
Z Moyenne 3384 26802 408 2816 0 0 57.6 7790 

Source: U.S.A., de 1lemcen, 2OU 

Tableau N° 32 E : Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

- 	 géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) (qx/ha). 
Cultures herbacées 

Ensemble 
communes Rendement (qxlha)  

géographique 
Céréales fourrages Légumes secs Cultures maraichères 

Sidi Djilali 7 6.39 0 135.24 
u El Bouihi 6.77 6.24 0 0 

.. 	. E! Aricha 6.8 6.20 0 0 

E! Gor 9.42 7.33 0 0 
Sebdou 8.08 10 0 0 

Z 
Rendement Moyenne 7.90 7.15 0 27.04 

Source: U.S.A., de 1 lemcen, 2UD 

- 	Tableau N° 33 E: Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 

géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) 

Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 
Ensemble 

géographique communes Sup (ha) Prod (qx) Sup Prod Sup Prod Sup Prod (qx) 
(ha) (qx) (ha) (gx) (ha)  

Cl) Sidi Djilali 1 30 0 0 0 0 24 15 - 
ElBouihi O O O 0 0 0 72 885 

. El Aricha O O O 0 0 0 32 490 
El Gor O O O 0 0 0 28 360 	J 

S tSebdou 1 50 0 0 42 
[ 	

1100 404 4360 
IMoyenne '  0.4 16 0 0 8.1 L 220 112 1227 	j 

Source: U.S.A., de iiemcen, 200 

Tableau N° 34 E : évolution du rendement des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 

géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) (qx/ha). 

F 	Cultures pérennes 
Ensemble  Rendement (qx/ha) 	 J ______________ 

géographique communes 
Viticulture 	1 Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 	I 

SidiDjilali 30 0 0 0.63 
El Bouihi 	4  0 0 0 12.29 
ElAricha 0 0 0 15.31 
ElGor 0 0 0 1 	12.85 
Sebdou 50 0 26.19 10.79 

1 Rendement Moyenne 16 0 5.23 10.91 	I 
Source: U.S.A., de I iemcen, UUD 
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Tableau N° 35 E répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 
APQ 145111tpc PkinQ Çfennigm (1001-7007 

Espèces  
Ensemble Bovins (têtes) Ovins (têtes) Caprins (têtes) 

géographique 
communes 

} 

- 

Sidi Djilali 563 226650 890 
ElBouihi 813 28160 1600 
ElAricha 971 26250 1150 
ElGor 1056 19800 1040 
Sebdou 588 19000 960 Co 

Moyenne 798 63172 1128 
Source: JJ.S.A., de Tlemcen, 2OU 

IV.5.4.2. Activité industrielles: 

A l'exception de l'industrie de textile (D[NETEX) de la commune de 

Sebdou pour le tissage, jean et gabardine, et malgré les potentialités non 

négligeables que possède la zone, elle est dépourvue d'un tissu industriel. 

L'industrie des matériaux de construction dans les communes de Sidi Djilali et 

el Bouihi est absente, alors que ces communes sont riches en agrégats (D.P.A.T., 

2005). 

L'agro-pastoralisme du type traditionnel constitue l'activité économique 

dominante. Elle est le fait de petites exploitations familiales. Malgré certains 

apports dûs aux différents plans et programme spécial de la wilaya de Tlemcen, 

cet ensemble géographique est restée en marge du développement économique 

national. 

IV.5.5. Climat: 

La synthèse bioclimatique de la station de Sidi Djilali, montre la semi aridité de 

cet ensemble, avec des périodes humides où les précipitations sont bébéfiques 

pour l'arboriculture. Cette zone nécessite, de ce fait une prise en charge par des 

reboisements au niveau des terres forestières. 

IV.5.6. Sols: 

Les sols de la bordure Nord de la zone steppique sont généralement des 

sols alluvionnaires de hautes potentialités agricoles. C'est le cas de la plaine de 

Sebdou, l'ensemble de cette zone est marqué par une mosaïque de sols plus 

évolués, très souvent dégradés et pauvres en matière organique. 
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Les accumulations calcaires ont favorisé la profondeur du sol utile, rendant 

difficile l'enracinement de la végétation et empêchant la circulation de l'eau en 

profondeur (M.A.T.E., 2000). 

Cet ensemble géographique des hauts plateaux extrêmement plat dominé au 

Nord par les Monts de Tlemcen présente les caractères climatiques, 

bioclimatiques, lithologiques etc... des zones steppiques. Cet ensemble 

géographique se situe sur le territoire administratif de 05 communes constituant 

la daïra de Sebdou. 

Des contraintes climatiques nous pouvons relevez au Nord: des gelées 

importantes plus d'un mois par an et de basses températures inférieures à zéro 

pendant l'hiver en janvier et février, au Sud des précipitations faibles dans la 

majeure partie du plateau, importance des gelées plus de 70 jours/an d'octobre à 

mai et l'importance du sirocco en été activant l'évapotranspiration. 

L'ensemble géographique est situé dans l'étage bioclimatique semi-aride. 

IV.5.7. Ressources Hydriques: 

Les djeboubs, sont des moyens de mobilisation des eaux de surface en 

milieu steppique. C'est une technique ancestrale utilisée pour l'irrigation et 

l'abreuvement du cheptel (B.N.E.D.ER., 1982). 

Actuellement, 40 djeboubs sont inventoriés au niveau de la zone steppique, 

répartis à traves les espaces de Sidi Djilali, E! Bouihi, E! Gor et El Aricha. Ces 

djeboubs sont exposés essentiellement aux problèmes de l'envasement qui 

diminue la durée de leur utilisation. 

On note aussi, la présence de huit retenues collinaires dans la commune de 

Sebdou et d'un petit barrage d'une capacité de 1.4 million de m 3  affecté pour 

-gation de la zone d'El Bouihi pourraient avantageusement répondre de 

nombreux problèmes. 

Le réseau hydrographique de l'ensemble géographique met en évidence 

deux systèmes hydrographiques correspondant à deux sous ensembles. 

- 	
-- 
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Au Nord, un réseau hydraulique caractéristique des zones de montagnes, le 

sous ensemble morphologique Nord est en effet drainé par l'Oued Sebdou et les 

cours supérieures des Oued Tafna et Isser. Dans la partie Est de ce sous 

ensemble, le réseau hydraulique est formé de petits oueds (Oued Tadjemout et 

Oued MZI qui font partie du grand bassin versant de l'Oued Mekerra) 

Au Sud, un réseau hydrographique caractéristique des zones très plates. Il 

est composé de petits Oueds au débit très faible drainant la zone en hiver. 

Les Oueds se perdent généralement dans les zones lagunaires. 

Tableau N° 31 E: Répartition de la production végétale (cultures herbacées) au niveau de l'ensemble 

géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) 

Ensemble communes Céréales Fourrages Légumes Cultures Maraichères 
Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod (qx) Sup (ha) Prod Sup (ha) Prod (qx) 

SidiDjilali 2740 19190 510 3260 0 0 288 38950 
El Bouihi 	-- 2790 18890 490 3060 0 0 0 0 
ElAricha 2590 17640 590 3660 0 0 0 0 
ElGor 5350 50400 1 	150 1100 0 0 0 0 
Sebdou 3450 27890 300 3000 0 0 0 0 

Z Moyenne 	1 3384 	1 26802 408 	1 2816 0 	1 0 	1 57.6 	I 779J 
Source : U.S.A., de Tlemcen, 2OU 

Tableau N°32 E Evolution du rendement des cultures herbacées au niveau de l'ensemble 

géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) (qx/ha). 
Ensemble Cultures herbacées 

communes Rendement (qxlha)  
géographique Céréales fourrages Légumes secs Cultures maraîchères 

SidiDjilali 7 6.39 0 14 
El Bouihi 6.77 6.24 0 0 

. E! Aricha 6.8 6.20 0 0 
&) o. El Ocr 	 î 9.42 7.33 0 0 

Z 
Sebdou 	 t 8.08 10 0 0 
Rendement Moyenne 	j[ 7.90 7.15 0 27.04 

Source:D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N° 33 E: Répartition de la production végétale (cultures Pérennes) au niveau de l'ensemble 
géographique des Hautes Plaines Steppiques (2001/2002) 

Ensemble 
géographique 

communes 
Viticulture Agrumiculture j 	Oléiculture Cultures Fruitières 

Sup (ha) Prod (qx) Sup J  
(ha) 

Prod 
(qx) 

Sup 
(ha) 

Prod 
(qx) 

Sup 
(ha) 

Prod (qx) 

SidiDjilali 	- 1 30 0 0 0 0 24 
] 	

15 
E! Bouihi O O 	j O O O 0 72 885 	I 
El Aricha O 1 f 	O O 0 0 0 32 490 

C,) 	EL 
Q o. FI Gor O f 	O O O O 0 28 360 

ebdou I f 	50 0 0 42 1100 404 4360j 

Moyenne 04F 16 0 	1 0 8.4 220 	1 112 122_J 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

-- 	 ..--- .. ---------- . - 	 Page 131 ... 



ANAL YSE DE L'OCCUPATION DES SOLS 

Tableau N° 34 E : évolution du rendèment des cultures pérennes au niveau de l'ensemble 
géographique des Hautes Naines Steppiques (2001/2002) (qx/ha). 

Ensemble Cultures pérennes 
Rendement (qxiha)  communes 

géographique > Viticulture Agrumiculture Oléiculture Cultures Fruitières 

SidiDjilali 30 0 0 0.63 
El Bouihi O O 0 12.29 

. El Aricha O 0 0 15.31 
. LI Gôr O O 0 12.85 

cn Sebdou 50 0 26.19 10.79 
Rendement Moyenne 16 0 5.23 10.91 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Tableau N°35 E: répartition du cheptel au niveau de l'ensemble géographique 
des Hautes Plaines Steppiques (2001-2002) 

Ensemble  Espèces 
Bovins (têtes) Ovins (têtes) Caprins (têtes) communes 

géographique 

Sidi Djilali 563 226650 890 
cn 

cn ElBouihi 813 28160 1600 
E. . ElAricha 971 26250 1150 

. 

ElGor 1056 19800 1040 
Go Sebdou 588 19000 960 

Moyenne 798 63172 1128 
Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

IV.6. Conclusion: 

- 	IV.6.1. Superficie moyenne et rendement moyen des cultures herbacées par 

ensemble géographique: 

- 	 L'étude statique effectuée par zone géographique concernant la superficie 

et le rendement, permet de classer les différentes zones selon leur occupation et 

leur exploitation. 

• Céréales: 

La superficie moyenne occupée par les céréales au niveau des Hautes 

-  Plaines Steppiques, représente la valeur la plus élevée, soit 3384 ha, suivi par 

3190.9 ha dans les Plaines Telliennes, et une superficie moyenne des céréales 
-,proche de 1985 ha au niveau des Monts de Sabâa Chioukh, puis 1902.33 dans 

les Monts de Tlemcen, et enfin 1271.56 ha des superficies céréalières dans les 

Traras (voir tableau N°36 et histogramme N°19). 
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Concernant le rendement moyen, ce dernier représente presque la même 

valeur pour les différentes zones, il est de 10.71 qx!ha pour les Monts des 

Traras, malgré la faible superficie occupée par cette zone, et de 10.14 qxlha pour 

les Monts de Seba Chioukh, puis 9.2 qx!ha pour les Plaines Telliennes et 8.04 

qxlha pour les Monts de Tlemcen. Dans la zone steppique, le rendement moyen 

est faible, il avoisine les 7.90 qxtha (voir tableau N°37 histogramme N°20). 

Fourrages: 

Comparativement aux céréales, les fourrages occupent des superficies 

moins élevées que celles occupées par les céréales, avec une valeur maximale de 

609.89 ha au niveau des Plaines Telliennes vu la topographie de leur terrains et 

les types de sols existants, suivi cette fois ci par les Monts de Tlemcen avec une 

superficie moyenne de 229.75 ha et les Traras avec une superficie moyenne de 

151.56 ha, et enfin 408 dans la steppe et 100 ha au niveau des Sabâa Chioukh 

(voir tableau N°36 et histogramme N°19). 

En ce qui concerne le rendement moyen, les Sabâa Chioukh ont toujours 

réalisé les meilleurs rendements avec 21 qxfha. Il varie entre 14 qxlha et 1 7qx/ha 

pour les Traras, les monts de Tlemcen et les Plaines Telliennes. 

La zone steppique a enregistré un faible rendement (7.15 qxlha) (voir 

tableau N°37 et histogramme N°20). 

Légumes secs: 

Les légumes secs occupent une superficie moyenne de 447ha au niveau 

des Monts Sabâa Cbioukh, suivi d'une superficie moyenne de 264.5 ha dans les 

Plaines Telliennes, une superficie de 257.37 ha et 44,75 ha respectivement pour 

les Traras et les Monts de Tlemcen. 

l'absence totale des kgwiies secs au niveau de la zone steppique 

(voir tableau N°36 et histogramme N°19). 

Le rendement moyen, est de 7.22 qxlha dans les Traras, 5.77 qxlha dans 

les Monts de Sabâa Chioukh, 5.15 qx!ha au niveau des Plaines Telliennes et 3.30 

qx/ha dans les Monts de Tlemcen (voir tableau N°37 et Histogramme N°20) 

- 	-- 
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• Cultures maraîchères: 

C'est au niveau des Monts Traras qu'on a enregistré la superficie 

moyenne la plus élevée 622.12 ha, suivi par les Plaines Telliennes avec une 

superficie moyenne de 5 16.78 ha, et 219.9ha pour les Monts de Tlemcen, alors 

que pour les Sabâa Chioukh et la steppe, la superficie moyenne est 

- 

	

	respectivement de 563.5 ha et 57.6 ha (voir tableau N° 36 et Histogramme 

N°19) 

- 	Le rendement le plus élevé, a été enregistré au niveau des Monts de 

Tlemcen malgré la faible superficie occupée par cette zone. Les Plaines 

- 	Telliennes ont réalisé un rendement moyen de 114.37 qx/ha. Les Monts de 

- 	Sabâa Chioukh ont atteint 72.95 qx/ha, alors que les Traras n'ont enregistré que 

64.37 qx/ha. Enfin pour la zone steppique, le rendement à été aussi faible 

- 	(27.04qx/ha) (voir histogramme N°20 et tableau NO37). 

IV.6.2. Superficie et rendement moyen des cultures pérennes par ensemble 

- 	géographique: 

• Viticulture: 

La superficie occupée par le vignoble connaissant une grande variation 

- d'une zone à l'autre, elle est de 302.5 ha dans les Monts de Sabâa Chioukh avec 

un rendement moyen de 30.58 qx/ha. Dans les Plaines Telliennes la superficie 

moyenne est de 243.27 ha, avec un rendement moyen de 19.08 qx/lia Au niveau 

- 

	

	des Traras, le Vignole occupe une superficie moyenne de 54.87 ha, soit un 

rendement de 21,67 qx/ha. Pour les Monts de Tlemcen, la superficie réservée 

- pour cette culture ne dépasse pas les 41.75 ha, avec un rendement faible de 8.12 

qxfha. La zone steppique a atteint un rendement de 16 qx/ha malgré la superficie 

négligeab1e(Œ4ha) (voir tableau N°38 et histogramme N°21 et 22). 
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Tablçau 36: Répartition de la superficie moyenne des cultures herbacées par ensemble géographique (2001/2002) (hectare) 

Cultures herbacées  

Ensemble Géographique Céréales Fourrages Légumes secs Cultures Maraichères 

Superficie (ha) Superficie (ha) Superficie (ha) Superficie (ha) 

Monts des Traras 1271,56 151,56 257,37 6229 12 

Monts de Saba Chioukh 1985 100 447 $635  

Monts de Tlemcen 1902,33  229,75  44,75  219,9  
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Agrumiculture: 

Les agrumes occupent une superficie moyenne moins élevée que celle 

occupée par le vignoble, et cela pour les différents zones (voir tableau N°38 et 

histogramme N'21). Cette Superficie connaît des fluctuations d'une zone à 

l'autre, 92.89 ha comme valeur maximale au niveau des Plaines Telliennes avec 

un rendement moyen de 37.96 qxlha. 

La superficie occupée par les agrumes dans les Sabâa Chioukh est de 78.5 

ha, le rendement moyen est de 19.29 qxlha. Pour les Traras, le rendement est 

appréciable (20.18 qxlha), vu la faible superficie qui ne dépasse pas 6.12 ha. 

Dans les Monts de Tlemcen, où la superficie moyenne ne couvre que 1.17 ha, le 

rendement moyen est considérable comparativement aux autres zones, soit 11.74 

qxlha. 

On remarque l'absence totale des agrumes au niveau des Hautes Plaines 

Steppiques (voir tableau N°39 et histogramme N°22). 

• Oléiculture: 

Le rendement le plus faible hormis les Hautes Plaines à été enregistré au 

niveau des Sabâa Chioukh, soit un rendement moyen de 13.72 qx/ha, où la 

superficie moyenne n'atteint que 31 ha. 

Au niveau des Monts de Tlemcen, les oliviers occupent une superficie 

moyenne de 60.17 ha, soit un rendement moyen de 32.86 qxlha. Les Plaines 

Telliennes couvrent une superficie moyenne de 111.56 ha, mais réalisent des 

rendements faibles, soit un rendement moyen de 32.65 qxlha. Les Traras et la 

zone steppique occupent respectivement une superficie moyenne de 32.62 ha et 

8.4 ha, les rendements réalisés sont respectivement 15.16 qx!ha et 5.23 qx/ha. 

tableau N°39 et histogramme N° 21 et 22). 

• Cultures fruitières 

Sur une superficie moyenne fluctuant entre 616 ha au niveau des Traras et 

112 ha dans steppe (voir tableau N°38 et histogramme N° 21), le rendement 
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moyen connaît de faible taux pour les différentes zones, variant entre 10.91 

qxlha au niveau de la zone steppique et 21.13 qxlha des Monts de Tlemcen sur 

une superficie moyenne de 225.75 ha. Les mêmes résultats ont été enregistrés au 

niveau des Plaines Telliennes. 

Les Monts de Sabâa Chioukh, occupent une superficie moyenne 

considérable (640ha), mais ils n'enregistrent que de faibles rendements, soit un 

rendement moyen de 13.32 qx!ha (voir tableau N°39 et histogramme N°22). 

IV.6.3. Effectif moyen du cheptel par ensemble géographique: 

• Bovins: 

La zone steppique a l'effectif le plus élevé, soit un cheptel moyen de bovin 

de 798 têtes, suivi par les Plaines Telliennes avec un effectif moyen de 663 têtes 

et les Monts de Tlemcen avec un effectif moyen de 558 têtes. 

Les Monts de Sabâa Chioukh renferment un effectif moyen de 294 têtes, et les 

Traras 124 têtes (voir tableau N°40 et histogramme N°23). 

• Ovins: 

C'est au niveau des Hautes Plaines Steppiques qu'on a enregistré l'effectif 

le plus élevé, soit 63172 têtes suivi par les Plaines Telliennes avec un effectif 

moyen de 8033 têtes et les Monts de Tlemcen avec 7843 têtes. Les Monts de 

Sabâa Chioukh renferment un effectif moyen de 4600 têtes, et enfin les Traras 

présente un effectif de 4452 têtes (voir tableau N°40 et histogramme N°23). 

• Caprins: 

L'effectif moyen de l'espéce caprine varie d'un ensemble à l'autre. Le plus 

élevé se situe dans la zone steppique avec 1128 têtes. Au niveau des Monts de 

Tlemcen, l'effectif est représente par 658 tête, suivi de 444 têtes dans les Traras, 

J têtes au niveau desrSabâa  Chioukh et 365 têtes dans les Plaines Telliennes 

(voir tableau N°40 et histogramme N°23). 

- 	 -- 	 ---- 	
----- 
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Tableau 38 Reptrfltion dc h suprt'iie uoyennc des cuIture pérennes par zone oraphiqu (heçtare)(2001(2002) 

Ensemble OographIque 	 Viticulture 	 Arumsculture 	 Oléiculture 	CulturesEruitirs 

Superficie (ha) 	 Superficie (ha) 	 Superficie (ha) 	 Superficie (ha) 

Monts des Tram 	 54.87 	 6.12 	 3262 	 616  

Monts de S*ba ChioukI 	 3025 	 78.5 	 31 	 640  

-24327 	 9289 	 - 111.56 	 -- 22539- 

Monts de Tictiicen 41.75 	1.17 	 60J7  	225.75 

JH ncsSpues 04  	O 	84  

Source: DSA.I de ilemcen, 2005 
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1jIu 39 	vouIton du rctidctuciii tnoetideN iiIiut_ pérennels par zone ographiqu (Ix/ha) (2001/2002) 

Cultures 

Enmblc 

 

	

Géograph ique 	 Vsticulture 	* ArumicuIture 

Rendement (q/ha) 	Rendement (qxlha) 

Monts des Trnru 	 21,67 	 20,18 

	

Monts de Sabaa Chloukh 	 30.38 t 9,29 

_Iptaines 	 19.09 

Monts deTlemen 	 L12 	 ___ 	1174 

Hautes  Plaines Steppjq~~i~ iô J o 

C, 

Oléiculture 	Cultures Fruitières 

Rendement (qx/ha) 	Rendement (qxlha) 

IS,16 	 1603 

13.72 	 1332 

32.65 	 20.97  

31,86 	 21,8 

5.23 	 1091 
Source: D S A., de 11emen, 2005 
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Reptwtittun dc l'effectif m en 	 du aicptcl par etis,.nnble géopaphiquc (2001/2002) 

L netiible 
Géographique 	 Bovins (its) 	 Ovins (Tètes) 	 Caprins (Têtes) 

Monts du Tram - 	 4452  
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IV.7. Potentialités du milieu et contraintes: 

IV.7.1. Espace agricole: 

Sur un potentiel irrigable évalué à prés de 29 000 ha, d'après l'inventaire 

des ressources en sol établi par I'A.N.R.H. (1990) et l'étude du développement 

hydro-agricole réalisée par le B.N.E.D.E.R. (1990), l'irrigation ne concerne que 

13314 ha, soit 3.77 % de la S.A.U. Cette surface peut probablement régresser 

considérablement du fait du déficit pluviométrique qui réduit fortement les eaux 

mobilisées à l'irrigation tel que le cas des périmètres de Maghnia, vallée de la 

Tafna et vallée de l'Isser. Cette faible performance dans le domaine hydro-

agricole trouve donc son explication dans le faible volume d'eau mobilisée pour 

l'irrigation. Cette situation s'aggrave de plus en plus et devient préoccupante 

suite à la pratique de l'irrigation par des modes inappropriés qui se traduisent 

par le gaspillage de la ressource. 

Pour ce qui est de l'occupation du sol actuelle, celle-ci ne cadre pas avec 

les aptitudes culturales des différentes zones de la wilaya. Le système cultural, 

est dominé par la céréaliculture en sec à travers toutes les zones agricoles de la 

wilaya. Les rendements, sont réduits en raison du déficit pluviométrique qui 

perturbe sérieusement la production végétale et par conséquent diminue les 

revenus des agriculteurs. La prédominance de la céréaliculture, ne constitue pas 

le meilleurs choix économique, eu égard à la vocation de la wilaya et à la qualité 

agronomique de ses sols qui restent faiblement exploités. 

L'occupation des espaces agricoles devra se baser sur une diversification 

des cultures s'adaptant aux conditions agropédologiques et climatiques des 

différentes zones. L'agriculture en sec, basée actuellement sur la céréaliculture 

dvra s'orienter vers le - développement des autres cultures peu consommatrices 

en eau (arboriculture rustiques, légumes secs...). 
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IV.7.2. Espace forestier: 

La dynamique forestière qui a jusque là prévalue relève d'une approche qui 

donne la primauté aux programmes de protection et de restauration des massifs 

forestiers évacuant ainsi les systèmes de production qui auraient permis une 

meilleure intégration de l'espace forestier à l'économie locale et nationale. 

L'espace forestier de la wilaya reste dominé par le chêne vert (80000 ha) et 

la pin l'Alep (81000ha), cette espèce est très sensible aux incendies et au 

maladies (chenilles processionnaires) Les formations basses dominent 

largement. 

Les autres systèmes de production (arboriculture fruitière) qui auraient 

permis une meilleure intégration du secteur des forêts à l'économie de la wilaya 

ont été très faiblement introduits. 

IV.7.3. Espace steppique: 

L'écosystème steppique de la wilaya est fragilisé par le surpâturage, les 

labours non contrôlés et la désertification qui gagne de plus en plus cet espace. 

La zone steppique, constitue le support de l'élevage ovin de la wilaya, donc 

elle nécessite des actions de régénération du couvert alfatier et des parcours, le 

développement des cultures fourragères sur les terres céréalières afin de soutenir 

l'alimentation animale, et la lutte contre l'érosion éolienne par des actions de 

reboisement sur les terres à vocation forestière. 

L'amélioration des conditions d'abreuvement du cheptel par des 

aménagements hydrauliques adéquats (éolienne, dj eboubs). 

En dehors du programme d'importation des bovins laitiers modernes, 

aucun effort n'est fourni en direction du développement de bovins laitiers 

locaux. 

IV.7.4. Potentiel eau: 

L'analyse des ressources en eau laisse se dégager un certain nombre de 

problèmes liés à la gestion du potentiel hydraulique de la wilaya. 
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Le diagnostic de l'état actuel des ouvrages de mobilisation, montre que la 

majorité de ces ouvrages sont détériorés et dégradés, dont les principales causes 

sont dues à: 

- L'envasement rapide dû à l'absence de protection des ouvrages à l'amont tels 

que les reboisements, les travaux de DRS, les plantations fruitières, etc..., 

favorisant la remonté biologique du couvert végétal. 

- L'absence d'entretien de certains ouvrages annexes telle que les digues. 

L'analyse des ressources en eau dans la wilaya de Tlemcen, traduit des 

disparités de répartition d'une zone à l'autre, où les communes les mieux dotées 

en eau, sont situées au centre de la wilaya, notamment dans les Plaines 

Telliennes tels que Maghnia, Hammam Boughrara, Sidi Abdelli, Souani, Ouled 

Mimoun, Ouled Riali, Amieur, Beni Boussaid, Chetouane..., tandis que les 

communes défavorisées sont celles de la zone steppique (El Gor, Sidi Djilali...) 

et du littoral (la chaîne côtière) tels que Ghazaouet, Souahlia et Marsat Ben 

M'Hidi. 

L'agriculture algérienne a accumulé un retard considérable dans le 

domaine de l'irrigation et la wilaya de Tlemcen est concernée. C'est dans ce 

domaine, plus que dans les autres, que les taux de réalisation des investissements 

doivent être augmentés significativement. 
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C ONCLUSION GENERALE 

On a été amené à constater que les niveaux des rendements réalisés sont. 

Pour la plupart de spéculations, à la fois insuffisantes et irrégulières. Ils sont 

étroitement liés aux conditions naturelles qui, elles varient dans le temps (d'une 

année à l'autre pour le climat surtout) et dans l'espace (différences géographiques 

importantes). 

'D'une manière générale, les variations des rendements sont déterminées par les 

variations climatiques. L'étroitesse de cette liaison ne fait que confirmer l'hypothèse de 

la faible maitrise des processus de production et l'insuffisance d'efficacité de l'action 

des hommes sur la nature. 

L'essentiel du potentiel agricole de la wilaya de Tlemcen est situé sur les 

Plaines Telliennes Maghnia-Tlemcen, les Monts de Tlemcen et les Monts des 

Traras. Le reste de la wilaya c'est-à-dire les Monts de Sabàa Chioukh et l'ensemble 

Hauts Plateaux ne peut être mis en valeur qu'a un prix élevé. Ces deux derniers 

ensembles particulièrement exigent d'importantes infrastructures économiques> des 

aménagements adéquats du potentiel sol et l'équipement nécessaire aux surfaces 

irriguées. 

Les efforts destinés à l'entretien des terres arables afin de leur faire produire plus et la 

mise en valeur de nouvelles terres cultivables n'ont pas produits les résultats 

escomptés. 

La politique d'intensification a subit d'énormes retards et cc pour des raisons diverses 

La qualification des hommes n'a pas beaucoup évolué et les capacités du secteur 

agricole à maintenir les bras dont il dispose et à attirer d'autres sont insuffisantes. 

L'évolution des conditions matérielles de production est très lente. L'équipement 

demeure quantitativement et qualitativement insuffisant. L'effort d'investissement 

matériel est caractérisé par plusieurs types de carences 

Page 145 



/'BOUABDALLAH L., 2000.- Impact des retenus collinaires sur leur milieu environnant (Nord-

Ouest Oranais). Th. Ing. Ecol. Umv. Tlemcen, 91p. 

BRICHETEAU J., 1972.- Esquisse pédologique de la région de Tlemcen-Terni. Inst. Agr. Serv. 

Rech. Exp. d'Algérie, Alger, 28p. 

CLAUDOT J., 1970- Périmètre de réflexion sur le système de maiirise des feux de forêts dans les 

régions méditerranéennes par l'utilisation des pare feu. 

f Conservation des forêts,. 2000.- Rapport sur l'état des forêts de la wilaya de Tlemcen. 

..'- COQUE R., 1977.- Géomorphologie. Ed. Armand colin., Paris, 430p. 

DAGET Ph., 1977.- Le bioclimat méditerranéen : caractères généraux, mode de caractérisation de 

la végétation, 30p. 

DAGET Ph., 1980.- Un élément actuel de la caractérisation, 125p. 

.- DEBRACH J., 1953.- Note sur le climat du Maroc occidental, 342p. 

...- D.E.F.P., 2000.- Bilan des recensements d'emploi de la wilaya de Tlemcen. 

- DEMELON A., 1966.- Principes d'agronomie: dynamique du sol Ed. Dunod, Paris, 243p. 

D.H.W., 2000.- Etude d'inventaire des potentialités hydriques de la wilaya de Tlemcen. 

_- DJEBAILI S., 1984.- Steppe algérienne, phytosociologie et écologie. O.P.U. Alger, Flip. 

DOUMERGUE F., 1910.- Carte géologique de l'Algérie au 1/50.000. Feuille N°300, Terni, feuille 

N° 270, Tlemcen. Pub!. Serv. Carte géol. Algérie 

D.P.A.T., 2005.- Monographie de la wilaya de Tlemccn. 

•..- D.S.A., 2004.- Monographie du secteur de l'agriculture de la wilaya de Tlemcen. 

D.S.A., 2005.- Bilan annuel du secteur de l'agriculture de la wilaya de Tlemcen. 

. DUCIIAUFOUR Ph., 1976.- Atlas écologique des sols du monde. Ed. Masson, Paris, 178p. 

DUCHAUFOUR Ph., 1977.- Précis de pédologie. Ed. Masson, 48lp. 

,- DURAND J., 1954.- Les sols d'Algérie. Gouvernement général de l'Algérie. Service pédologie et 

hydraulique, 224p. 

ELMI S., 1973.- Rôle des accidents décrochants de direction SSW-NNE dans la structure des 

Monts de Tlemcen (Ouest algérien). Bull. Soc. Hist. Nat. Afr. Nord- Univ. Alger, 

6lp. 

EMBERGER L., 1942.- Un projet d'une classification des climats du point de vue 

phytogéographique. Bull. Soc. Hist. Nat. Toulouse, 124p. 

EMBERGER L., 1955.- Une classification biogéographique du climat. Fac. Sci. Montpellier, 43p. 

- GARDIA P., 1975.- Géodynamique de la marge alpine du continent africain. D'après l'étude de 

l'Oranie Nord occidentale. Relation structurale et paléogéographique entre le 

Tell extrême et l'avant pays atiasique. Thèse 3 6"  cycle, Univ. Nice, 285. 

,- GAUCHET G, 1974.- Traité de pédologie agricole, le sol et ses caractéristiques agronomique, 

578p. 



GRECO J., 1966.- L'érosion et la DRS. Le reboisement en Algérie. Pub. Du Ministère de 

l'agriculture et de la réforme agraire, 393p. 

,...- HALITIM A., 1988.- Sols des régions arides d'Algérie O.P.U. Alger, 384p. 

KAID SLIM.A.NE L., 2000.- Etude de la relation sol-végétation dans la région Nord des Monts de 

Tlemcen (Algérie). Th. Magistère, Inst. Biol. Univ. Tlemcen, 123p. 

KAZI TAN! Ch., 1995.- Possibilités d'enrichissement par introduction d'essences feuillues dans 

les Monts de Tlemcen. Th. Ing. For. Tlemcen, 93p. 

e,-7 KAZI TAN! L., 1996.- Esquisse pédologique des zones à vocation forestière (Monts des Traras et 

Monts de Tlemcen). Th. Ing. For. Tlemcen, 68p. 

LETREUCH BELAROUCI N., 1991.- Les reboisements en Algérie et leur perspective d'avenir 

vol. 1, OPU, 294p. 

- LUCAS G., 1942.- Bordure nord des Hautes Plaines dans l'Algérie occidentale. 	Congr. 

Géol. Inter. Alger, Mon. Rég. Ser. 1: Algérie, 1139p. 

I%LA.T.E., 2000.- Rapport sur l'état et l'avenir de l'environnement. 

MUTIN G., 1980.- Agriculture et dépendance alimentaire en Algerie, in Maghreb - Macherk N°90. 

' O.N.M., 1998.- Recueil des données climatiques de la wilaya de Tlemcen sur la période 

(1913-1997) 

i OZENDA P., 1982.- Les végétaux dans la biosphère. Ed. Dom, Paris, 431 p. 

P.A.W., Tlemcen, 2003.- Exploitation des résultats de l'enquête exhaustive, 86p. 

,,- P.D.A.U., 1996.- Commune d'El Gor, wilaya de Tlemcen. 

POUGET M., 1980.- Les relations sol-végétation dans les steppes Sud-algéroises.Ed. 

O.R.S.T.O.M., Paris, 555p. 

RUELLAN A., 1976.- Morphologie et répartition des sols calcaires dans les régions 

méditerranéennes et désertiques. Ann. De l'Inst. Nat. Agr. (El Harrach), 39p. 

SER VAIN J., 1974.- Contribution à l'étude pédologique des sols holomorphes. Th. Doc. Etat, Univ. 

Montpellier, 194p. 

STEWART Ph., 1969.- Quotient pluviométrique et dégradation biosphèrique. Bull. de la soc: 

Afrique du Nord, 59p. 

TOULAIT 11., 1988.- L'agriculture  algérienne. Les causes de l'échec. OPU, SiOp. 

,..- TRABAUT L., 1970.- Quelques valeurs et observations sur la phyto-dynamique des surfaces. Paris, 

6Op. 

TRAYSSAC D., 1980.- Science du sol, 85-100p. 

•,- TRICART J., 1981.- Précis de géomorphologie, géomorphologie climatique, T. 3. Ed. 

d'enseignement supérieur, Paris, p. 1 - 5. 



ANNEXES 



Annexe I : Production végétale 
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Annexe H: Cultures protégées 1996-1997 à 2004-2005 

Années Superficie couverte (lia) Superficie plantée (ha) Production (qx) Rendement (qx/ha) 

19k6-1997 263 263 100301 381.4 

1997-1998 	- 269 269 108440 403.12 

998-1999 230 230 - 	 94700 - 411.74 

10992000 231 231 70169 303.76 

2iO0-200l 236 236 111700 473.30 

2001-2002 229 229 98550 430.35 

2002-2903 ... . -  240 240 90243 376.01 2003-24 00  
278 278 182900 657.91 

2004-2005 255 255 165090 647.41 

Source: D.S.A., de Tlemcen, 2005 

Annexe HI: Effectif du cheptel dans la wilaya de Tlemcen 1996/1997 à 2004/2005 (Têtes) 

Années 
:heptel 

1996/97 1997/9S 1998/99 1999/2000 2000/2001 2001/2002. 2002/2003 2003/2004 2004/2005 

Ovins 348000 392510 398000 1 	408000 455000 435000 430000 1 	380000 351000 

Dt:Brebis 236300 253200 255000 252950 270000 280000 26700 250000 230000 

lu 	. bo4ns.Ç 18370 18940 23600 23200 27500 25200 15720 26400 26200 

Dt.V.. 
- 	 .  

10500 11100 11500 11520 16550 15500 15720 15600 15100 
laitières 

2 Caprins 31610 34000 27200 25000 30000 28000 29300 30000 32700 - 

17928 16434 16400 13500 14500 13200 13800 18000 17000 

Chai 4300000 7649379 6047320 8020000 8528000 8522000 7249000 8006000 6361400 
O Ponte 	f _304100 258719 600000 520000 528000 667000 698600 600000 520000 - 

Apiculture 
(ruches) 

11066 11700 11900 10800 11600 16470 27840 22000 
 _________ 

23000 
____________ 

Source: D.S.A., de Tlemcen. 2005 



Annexe IV: Répartition des terres par ensemble géographique (2001/2002/) 

Ensemble 

géographique 
Communes S.A.T. 

SA.0  Autres  ___________ 

Irriguées 
Terres 

Labourables 

Cultures 

pérennes 

Cultures 

Sous-serres 

Pacages 

et parcours 

Terres 

incultes 

Monts de Sabâa 
Sebâa Chioukh 5088 18 2960 1159 0 100 869 

Chioukh 
El Fehoul 9712 669 7007 945 4 1267 493 

Total 14800 687 9967 2104 4 1367 1362 

M.ben M'hidi 5381 69 4475 117 1 0 789 

Msirda Fouaga 8199 55 4471 183 0 0 3545 

Bab Elassa 6934 109 4241 370 0 0 2323 

Souk tletat 6389 91 2048 312 0 0 4029 

Ghazaouet 1862 370 1386 224 3 127 115 
L Souahlla 6232 483 483 2479 0 0 761 

ru  Tient 1907 I 	144 
4- 

1332 508 4 0 67 

Dar Yaghmoracene 3751 58 1881 269 0 0 1601 

Nedroma 6790 105 4295 567 2 1778 150 
Ojeballa 

8883 95 3779 1151 3 0 3953 

Ain Kebira 2740 91 830 61 1 	4 1800 40 

Honaine 2767 52 2208 436 0 123 0 

Beni Khelad 6223 67 5090 836 10 297 0 

beni Ouersous 12884 318 1 	8004 2186 70 1000 1694 

Beni Fettah 6747 460 3545 140 15 0 3062 

Fillaoucene 6517 210 5744 497 38 4 	0 276 

- Total 94206 2777 10336 10336 150 5125 22255 

Tlemcen 1418 606 1208 196 0 13 1 

Mansourah 1945 340 1526 376 0 I 	43 0 

Beni Mester 4002 86 3042 312 0 409 239 

Chetouane 3629 501 2249 956 0 418 6 

Amieur 17526 430 13213 1839 0 2219 255 

Ouled Mimoun 5313 - 	 365 5171 763 0 67 312 

Ain Nahala 8760 0 7773 733 0 128 116 

Bensekrane 10510 178 8786 1158 0 350 216 

Sidi Abdelli 20271 480 16359 1047 0 1500 1365 

Hennaya 10425 730 8476 1231 1 600 118 

Zenata 4654 39 4190 260 9 204 0 
Si  

Ouled Riah 7853 50 6884 238 2 691 40 

Remchi 9888 1219 7987 940 63 251 729 

AinVoucef 5667 175 4662 636 6 256  113 

Beni Boussaid 7884 257 6330 - 180 - 0 1256 109 

Maghnia 26552 3682 	J 21915 847 0 2600 1184 

HamamBoughrara 15381 171 9371 131 0 5509 370 

Souani 4330 74 3291 264 0 	f 0 775 

total 157549 9383 132424 12107 83 16514 5948 

AinTellout 15099 235 13257 645 0 	f _655 542 - 

Beni Semiel 4034 196 3417 102 0 210 305 

Ain Ghraba 12350 155 3176 213 0 6961 0 

Azail 4664 446 2166 346 0 2000 150 

beni8andel - 3464 193 860 173 0 2831 	r 100 

BeniSnous 7737 387 4587 L 	213 0 2787 150 

SidiMedjahed 4219 200 2811 200 0 966 152 

Bouhlou 4029 431 2354 461 2 434 280 -- 

Ain Fezza 14430 - 317 5175 284 0 8630 341 

Oued Lakhder 3779 156 1840 121 0 1813 0 

Terny 16351 38 3386 183 	f 0 12782 0 

Sabra 12024 293 10423 1295 	t 0 150 156 

Total 102180 3047 53952 4246 2 40224 2176 

SidiDjilali 	 j 41296 24 9975 25 0 31000 300 

ElBouihi 44100 59 19428 72 	1 0 24400 200 

ElAricha 25000 22 15668 32 0 	- 9000 300 

El Cor 46000 19 16972 - 28 0 28965 35 
ai 

Sebdou 17812 292 9011 447 0 8152 200 

total 	 - 174208 	1 416 71054 - 604 0 101517 	j 1035 

Source: DS.A., Tlemcen, 2005 


